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| Comtés provinciaux: Iberville
(Voir page 3)

Voulez-vous apprendre à skier?
{Voir page 19)

Notre monde toujours changeant
(Voir page 25)
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o "oot of charmants chanteuse mentréalaise qui, aux côtés de Pierre Duden, a inauguré la saisen de Musie-Hall

Cette “jeune fille aycache, cont RENEECtaeepiquants acérés qu'elle tient dans les mains est sen symbole | Sa gentillesse vous prouve le contraire. |

cette sands, 4 lo TV. “Rents Claude adore les plantes vertes, dent elle erne agréablement sen coquet appartement. (Photo Lamoureux}
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par Réal Bertrand,
vice-président de la

Société historique de Québec

Le comté provincial d’Iber-
ville a connu dix députés de-
puis la Confédération de 1867.
Quelques-uns jouèrent un rô-
le première importance
dans notre vie politique —
l'un d'eux fut même ministre.
Les luttes électorales furent
cependant plutôt calmes dans
cette circonscription.
Le libéral Louis Molleur. pré-

sident de la Banque de Saint-
Jean, fut le premier député
provincial d'Iberville sous la
Confédération. Il représenta ce
comté de 1867 à 1881. Son suc-
cesseur immédiat, Alexis-Louis
Demers — un autre libéral —
siégea jusqu'à sa mort. surve-
nue en 1886. Il venait tout juste
d'être réélu (14 octobre’.
Les trois sortes de députés
Un journaliste de cette épo-

que, Hector Fabre, écrivit un
jour — il pensait surtout. à ce
moment-là, à la Chambre de
1875 où M. Molleur siégeait —
“qu'il y a trois sortes de dépu-
tés : ceux qui parlent. ceux qui
écoutent et ceux qui fument.
sans compter ceux qui plaisent
aux dames et leur rendent les
séances agréables. Les ora-
teurs, s'ils n'avaient des audi-
teurs attitrés qui stimulent l'at-
tention. ne parleraient souvent
que pour la galerie et les jour-
nalistes. On écoute un député
la première fois qu'il parle pour
voir comment il se tire d'affai-
re, pour voir s'il a une voix de
ténor ou de baryton: on lui prê-
te rarement attention la secon-
de fois. En général. aussitôt
qu'un député se lève, un tiers
de ses collègues se lèvent en
même temps et disparaissent
dans la direction du comité de
la pipe. C'est spontané et irré-
sistible. On dirait qu'il y a un
ressort dans les fauteuils. et
Qu'aussitôt qu'il cesse d'être
comprimé à un endroit. il se
soulève sur toute la ligne et
fait sauter les députés.”

Le comité de la pipe
Le comité de la pipe à joui

d'une grande renommée. C'était
la ou. disait-on. au milieu des
nuages de fumée. se décidait
le sort des ministères. Aujour-
d'hui — et c'est toujours Fabre
qui parle — ce n'est plus
qu'une salle de récréation
où les députés déposent le
fardeau de leur mandat et ou-
blient leurs électeurs. De temps
a autre, on envoie un page voir
qui est en train de parler. Le
messager rapporte que c'est M.
X.: alors on rallume. On a sou-
vent reproché aux députés de
fumer. L'accusation est injus-
te.
Un député doit être à l'ima-

£e de ses électeurs. On doit
pouvoir, en le voyant, les re-
connaitre. Ce principe admis,
est-il possible de dire qu'un dé-
puté qui ne fume pas peut re-

   
M. FRANÇOIS GOSSELIN fut

(libéral) d'iberviite de
‘à sa nomination au

conseil islatif, on 1906. 11
mourut trois ans plus tard.

NOS COMTÉS PROVINCIAUX

Renouant avec sa tradition, Iberville a élu

un député libéral le vingt-
présenter fidèlement ses élec-
teurs qui fument tous ou
presque tous? Un député doit
umer comme ceux qui l’éli-
sent, ‘el même davantage”,
d'ajouter le spirituel Hector
Fabre.

Premier ministre durant
dix-sept jours

Troisième député d'Iberville,
Georges Duhamel demeure un
homme d'envergure. Elu à une
élection complémentaire (ren-
due nécessaire par la mort du
député Demers), l'avocat Du-
hamel assista. au début de jan-
vier 1887. à la démission du
ministère Ross. Un autre con-
servateur. M. Taillon, fut appe-
lé à lui succéder. Son passage
au pouvoir fut de bien courte
durée. À peine avait-il assumé
ses fonctions nouvelles que la
rumeur lançait le nom de son
successeur: l’une des plus gran-
des figures politiques du Cana-
da français, Honoré Mercier,
le réputé chef nationaliste. On
publiait même dans différents
journaux les noms des collabo-
rateurs du futur premier mi-
nistre, alors que M. Taillon
n'avait même pas encore révélé
ceux de ses propres collègues!
Le 27 janvier 1887. quelques
jours après
cabinet Ross. la session s’ou-
vrait qui allait voir le triom-
phe de Mercier.

Dès les premiers instants.
elle fut mouvementée. Le nou-
veau premier ministre proposa
Faucher de Saint-Maurice. dé-
puté de Bellechasse. comme
président de l'Assemblée. M.
Robertson l'appuyait. Mais à
peine les proposeurs avaient-ils
terminé. que M. Mercier, chef
de l'opposiiton. se levait au mi-
lieu des applaudissements en-
thousiastes de ses partisans et
de la foule massée dans les ga-
ieries. Appuyé par M. Shehyn.
il proposa à son tour un Ora-
teur: le député de Saint-Jean.
Félix-Gahriel Marchand, an-
cien ministre et l'un des vété-
rans de la politique provinciale.

C'était demander un vote de
non-confiance contre le gouver-
nement. Et M. Marchand fut
effectivement élu. par un vote
de 27 à 36. M. Marchand fut
conduit au fauteuil présiden-
tie). Le député d'Iberville, Me
Duhamel. avait voté en faveur
de la proposition de son chef.
Pendant ce temps. on manifes-
tait bruyamment dans les gale-
ries. M. Mercier réclamait la
démission du gouvernement.
Deux jours plus tard, le 29 jan.
vier 1887. le gouvernement Tail-
lon ayant démissionné, M. Mer-
cier devenait premier ministre.
A huit heures du soir, il prétait
serment. ainsi que ses minis.
tres. Parmi eux. Georges Du-
hamel, député d'Iberville, nou-
veau solliciteur général. Le
ministère Taillon n'avait duré
que 17 jours!

Au conseil législatif
A l'élection générale de 1890,

M. Duhamel préféra poser sa
candidature dans Laprairie. (It
fut d'ailleurs vainqueur, et nous
retrouverons la figure de ce
député dans nos notes sur Na-
pierville-Laprairie). Dans le
comté d'lberville. au même
moment. le cultivateur Fran-
çois Gosselin l'emportait sur
trois adversaires, J.-E. Molleur,
H. Roy et P.-H. Roy, Il sera
réélu en 1892 contre David La-
fond et, en 1897; il triomphait
de son adversaire, Charles-S.
Roy, aux élections de 1900 et
de 1904. ‘

Libéral, intéressé dans le
commerce du grain, M. Gosse.
lin entrait au conseil législatif
— après avoir abandonné son
siège à l'Assemblée législative
—le 17 Janvier 1906. (Un de ses
frères, le financier Jean-Baptis-
te Gosselin, ancien député de
Missisquoi à Québec, devien-
dra lui aussi conseiller législa-
tif). M. Gosselin mourut le 9
avril 1909.
C'est le préfet du comté, le

marchand et cultivateur Joseph-

la démission du :

Aldéric Benoit. qui succéda à
M. Gosselin à la chambre bas-
se québecoise. Elu à une élec-
tion complémentaire en 1906, il
représenta Iberville à Québec
jusqu’en 1919. M. Benoit était
libéral.

Toujours libéral
Le comté d'Ibervilie ne vota

d'ailleurs jamais |autrement
qu'en faveur du libéral — sauf
lors de l'élection du nationaliste
Duhamel, en 1886 — jusqu'en
1944, alors qu'il passa à l'Union
Nationale, Îl revint cependant
à la tradition libérale lors de
l'élection du 22 juin dernier,
M. Adélard Forget, ancien

maire de Saint-Sébastien. fut dé-
puté provincial de ce comté de
1919 1923. alors qu'un autre
cultivateur, Lucien Lamoureux.
prit la relève. M. Lamoureux
conserva le comté sans inter-
ruption jusqu'en 1939. résistant
même aux heures difficiles pour
les libéraux qui marquèrent la
chute du premier cabinet God-
bout, apres l'abandon de la
gouverne publique par M. Tas-
chedeau.
De 1939 à 1944, M. J-Emile

Bonvouloir, de Sainte-Brigide,

 

M. YVON HUOT, maire de la

ville d‘Iberville depuis février

1944, fut député (U.N.) du
comté de 1944 à 1960.

représenta celte circonscrip-
tion d'Iberville. siégeant du cû-
té ministériel. sous M. Godbout.

Une date mémorable
Le 8 août 1944 restera une

date mémorable dans les an-
nales électorales d'Iberville.
C'est que le député sortant. can-
didat libéral. subit la défaite.
M. Duplessis devient premier-
ministre, et le comté choisit M.
Yvon Thuot, marchand d'Iber-
ville méme. comme mandatai-
re à Québec,
Le résultat de cette élection
— qui marque la fin d'un long
règne libéral — se lil comme
suit :
Y. Thuot, Union Nationale 1.910
E. Bonvouloir, Libéral 1.484
D. Brisson, Bloc Populaire 956
A. Goyette, Libéral ind. 572

C'est donc la rupture avec
une longue tradition libérale
qui s'effectue. Le nouveau dé-
puté, M. Thuot, est alors âgé
de 44 ans. Maire de sa ville
depuis février 1944. M. Thuot
se voit réélire à l'Assemblée
législative en 1948, 1952 et 1956.

l'élection du 22 juin 1960,
M. Thuot est de nouveau can-
didat de l'Union Nationale. Ce-
pendant, cetle fois-ci, le vole
populaire ne lui est favora-
le. Et c'est le candidat libéral.
M. Laurent Hamel, qui l'em-
porte. Au soir du scrutin, alors
que 38 des 39 polls font connal-
tre leurs résultats, la majorité
du nouveau député est de 415
voix. Deux candidats seulement
se trouvaient alors en présen-

Détails intéressants
| 11 est intéressant. tel, en
er qu'aux élections qui
dérent plus immédiatement
celles de 1960. la répartition
des sièges — alors que le com-
té d'iberville ne changea pas
lui-même de é, réélisant
M. Thuot — t la suivante:

deux juin
en 1948. l'Union Nationale dé-
crochait 82 des 92 sièges, tan
dis que les libéraux en obtin-
rent 8 et les indépendants 2; en
1952, sur 92 sièges, l'Union Na-
tionale s’en vit accorder 68, les
libéraux 23 et les indé ants
un; en 1956, l‘Union Nationale
décrocha 72 des 93 sièges, les
libéraux en gagnèrent 20 et les
indépendants un seulement.
Au cours de ces trois élec-

tions générales (1948, 1952.
1956), les électeurs de 64 com-
tés (dont Iberville} n'ont pas
modifié leur adhésion collec-
tive à un parti politique: lors
de ces trois élections provin-
ciales, 57 sièges sont toujours
demeurés entre les mains des
candidats de l'Union Nationale.
tandis que sept sont restés fi-
dèles aux libéraux et que Mont-
réal-Sainte-Anne a toujours élu
un indépendant, le même d'ail-
leurs, soit M. Frank Hanley.
On se rappelle évidemment

les résultats de la consultation
populaire de cette année. Il se-
rait inutile d'y revenir aujour-
d'hui.

Le député actuel
M. Laurent Hamel est né à

Iberville, le 31 janvier 1926. Son
pére fut commissaire d'écoles
de la ville d'Iberville pendant
plus de 18 ans, Le nouveau dé-
puté fit ses études à l'acamé-
mie de sa ville et au séminai-
re de Saint-Jean. Il a épousé
Jeannine Nadeau: l'heureux
couple a trois enfants: Geor-
ges, Louis et Julie.
Comptable vérificateur diplé-

me de la commission munici-
pale de Quebec, classe “A”, et
également de la faculté de
commerce de l'Université La-
val. M. Mamel est présente-
ment verificateur des livres de
la corporation du conseil de
comté d'Iberville. de la corpo-
ration municipale de la parois-
se Saint-Alexandre et de plu-
sieurs autres.
 

Devinez qui ?

dernier

 

M. LAURENT HAMEL est de-

puté (libéral) du comté d‘Iber-

ville depuis le 22 juin dernier.

Pour terminer en gaieté: une
anecdote. Ft qui n'a rien de
politique. loin de là! Le début
de cette chronique à mentionné
le nom de Hector Fabre. Fabre
fut surtout journaliste. fl finit
ses jours comme représentant
du Canada à Paris. Mais il
était aussi avocat, un avocat
que l'assiduité du palais ne fa-
tigua jamais. Il apprit un jour
à ses dépens qu'au criminel le-
frais se paient d'avance. «t
voici de quelle desopriante fa-
çon.

IL plaidait pour un pauvre he
re qu'on accusait d'avoir voic
un mouton It plaida avec tant
d'esprit. ou peut-être la preuve
était-elle si faible contre son
client. que la cour prononçi
l'acquittement. Fabre voulut
présenter ses honoraires. Mais
le client d'objecter: ‘Attendez,
maintenant que je suis déclaré
innocent. je vais ticher de ven-
dre le mouton!” Et Fabre ne
revit jamais son homme.

 
La meustache est fausse, mais il semble bien que jes cheveux

soient les siens, même s'ils ent plutét l'air d'une bette de foin |

L'étoile de cinéma BETH ROGAN est un imitateur de première
force. On le voit iel persennifiont Sammy Davis Jr, au cours
de l'un de ces spectacles à l’emperte-pièce dent il à le secret.
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Les INTOUCHABLES déclarent la guerre à Al Capone! (8)

Sur l'ordre d'AÏ Capone, libéré de prison et
rentré à Chicago, on essaye de m'assassiner!
par Eliot Ness et Oscar Fraley

Notre réussite dans l'écoute
des appels téléphoniques du
Café Montmartre ‘avira tres
utile à nous fournie des infor-
mations parfois fort intéres-
santes.
C‘est ainsi que nous apprimes

que Ratph Capone y venait ge-
néralement tard dans apres
midi ou le soir l’rofitant du
répit actuel dans nos opérations
de descente et de saisie, et tan-
dis que nos agents suivaient
d'autres pistes, je decidai de
renforcer notre poste d'écoute
à Cicero.
Je prévins Chapman que j'al-

Lais le relever et que Je m'étius
arrangé pour que Mike King
me releve plus tard Lyle nous
i t quitte et mon chauffeur
Basile bätllut et confit dans
son fauteuil
Jetais en train de lire tes

Journaux quand mon telephone
nn, révellant Basile Jen.
tendis une vaux Sirupeuse qui
vont de lum La Nouvelles

pelle MO Ralph Capo
disait La vor

Une minute, je vous le pas-
se, Tépondit quelqu'un
Puis çe tut une voix d'homme

“tei Rolph Capon-" Et la voix
lonitaine dit * C'est Patsy qui
parle

-< Qui, Patsy
veau ?
— Ralph. je voulus vous dire

que tout est artunge dans la
tromiême course demain apres.
nudt Ce sera iv cheval “Horse
Fly à vingt contre un Men
tendez-vous 7
— Etes-vous sûr que toul est

prévu ?, demanda Capone.
— Absolument. Ralph, je parie

moi-même cinq gros billets
Je suis certam de mon affaire

-- Je l'espere Je vais parier
quinze billets sur Horse Fly
a la troiseme C'est bten cela”
— Oui, dit la voix lointaine
— Merci d'avoir appelé, con

clut Ralph. raccrochant avant
que Patsy puisse en due plus
long

Un mauvais pari...
Je me tonne ver Laat et

Basle de peur vous donner
un tuyau, solide de bonne to
sarcantt sur un cheval que ne

peut pas perdre ans du ton
Ame cout nt a fa
Nouvelle 01e

     

   

  

Quoi de nou-

   

  

 

— Vous voule: 1. eponbit
Marty.
— Pas le moins du monde

dis-ye : un pe nonune Patsy
vient juste d'appeler Ralph
Capone de Li Nouvele Orléans
pour lee donner le tuyau C'est
tellement sir que Patsy va pa
rise cinq mile dollars ef Capa:
ne quinze mille Quand Capone
engage une telle somme, de
cheval fait mieux de gagner, ou
quelqu'un auca aes ennui “
Marty semblait retiéchir :

St nous protitions du tusau, dit
A. Je ne suis pos habitué à
être se hien rense:une
— Pourquoi pas dis ie Con.

naissez vous un  bookmaker *
— Mon anu, dit Marty, vous

oubliez que je reviens d'un se-
jour intime dans la pecre. J
peux vous fourmr n'importe
quoi, sauf un brasseri
Malheureusement c'était au

jourd'hui jeudi. Nous ne tou
chions nos salaires que le ven:
dredi a la fin de ta journée
En gardant de quoi manger
Jusque-là, nous étions capahles
de tassembler à nous trois
la forte somme dv dix dollars.
“Nous  mangerons plus de

main soir, dis-je le cheval est
donné à vingt contre un, nous

  

  

  

  

   

  

 

devrions gagner deux cents
dollars.”
Plus tard dan. la journée,

Marty m'appela au téléphone
n gnat : -- Fræurez-vous
que viens de parler à un jour-
naliste de mes amis Il m'a dit
que notre cheval, Horse Fly.
était arrivé bon dernier *
— Est-ce une larce * deman

dai-je.
— Non monsieur, c'est [a vé-

rité
— Fh bien! dis jo, ‘’cette leçon

 

nous appreudra + ne plus jouer
aux courses. Ft pendant que
BOUS Y SOMMEes, hots pouvais
faire une breve price pour le
dénommé Patsy, de la Nouvelle.
Orléans”.
Deux jours plus tard, e lu-

dans les pages de la Tribune
un court article relatant sim
plement que les corps de deux
modestes bandits avaient êté
trouvés criblés de balles dans
un fossé pres de Le Nouvelle
Orléans. Le rapprochement eta
évident
Al Capone va être libéré
le lendemain au bureau je

trouvait de meilleurs nouvelles
Robsky me tendant deux pazes
d'une conversation qu'il avait
cuptée.
La premiere pie Laat ans
- AG" Je vondiass pauter

a Ralph

cies donnaent a Al Capone
serait donc bientôt en ville.

L'affaire de l'avenue South
ash était une allusion a
de leurs meilleures bras-

series que nous avions fermée
On devait apparemment enviss-
g-r sa réouverture. Je télépho-
nu aussitôt à Chapman pourlui
dire de surveiller continuelle-
ment cet endroit durant plu-
sieurs jours.
Trois jours plus tard, Mike

King m'appela d’une maison de
chambres des environs. ‘Vous
étiez bien renseigné. Eliot. dit-
il. Ils ont passé toute la nuit à
amener de l‘équipement. L'usi-
ne devrait être prête à fonc-

   

 

 

tiunner d'ici deux où trois
Jours.”
‘Bon. lui dis-je Vous pouvez
intenant cesser lu surveil-

 

   
‘A coups de hache. nous detruisimes pour plus de cent mille

dollars de biere et d'equipement .. .

- C'est Ralph qui
tes Modus
Oui, Mac

-- J'ai deux
des à placer
— Vous saves que rene prends

Pas de commandes te Appeler
Gouzik à l'Hotel Wabash
— OK. Meret
Ceci signifiait que Jake Gu

1ik, appelé “le Pouce gras
trésorier du syndicat Capone
était assigne à la besogne de re
cevoir les commandes

L'autre page que me tendant
Rohsky était écrits a lu mount et
plus importante «ncore
— Allô, Ralph *

- Une minute
Ici Ralph
lei Fusco
Oui, Joe.
Joe pense qu'th ny a nante

nant plus de danger + rouvrir
cette place sur avenue South

save

Sassen Corman

   

 

Wabash
— Bien. Je ne sais pas «1 elle

esl sûre, Mais st c'est votre
avis, allez y

OK Quine’ vous appris
de Suocky ?

Pas grand chose de nou
veau. Il seca hientôt revenu

— OK. Je vais m'occuper de
l'affaire de l'avenue South Wa
bash.

— Très bien Restez en com
munication avec moi

» relus ce rer plusieurs
“Snorky”, le sa

{ le surtiom que ses asse-

   

 

Je suis filé
Tard dans Lo nuit de vendredi

Je tassemt mes equipes ot
nous fimes l'assaut de l'usine
de Tavenue uth Wabash.
Comme ta fois précédente nous
hioquames toutes les portes
avec nos nions Cetle fois
nous arrêtâmes six hommes,
siisimes deux calmions et nous
délruisimes pour plus de cent
mile dollars de biere et d'é-
quipement
Tout le travail que nous avait

douné l'installation nec re
pour capter les conver
telephoniques au Café Mont
martde avait déja payé plus de
dividendes ou'un en attendait.
Au soir du lendemain, pourtant.
quelqu'un essaya de se venger
en tirant sur mou

J'avais accepte une invitation
à diner avec Buitx el ses pa-
rents ; elle suggéra ensuite une
promenade avec moi La nuit
était nuageuse, Mais comme
nous jouissions de notre ex-
cursion dans la campagne, Je
remarquai dans ion retroviseur
une paire de phares qui sui-

  

  

      

  

vment notre sillage Pour ne
pas alarmer Betty. je pris quel-
ques tournants : les lunueres
etaient encore là.
“Arrêtons quelque part et

bavardons un pou’, suggéra
Betty.
d'éssayais de contrôler mon

agitation à l'idée que nous
pourrions essuyer le feu d’une
futrailleuse le m'efforçai de

11 gurder une voix naturelle pour
expliquer que je devais mainte-
nant rentrer au bureau ou
j'étais attendu.
En prenant congé d'elle, au

seuil de sa porte. je me deman-
duis si je n'avais pas cédé a
une hallucination. Le voisinage
était désert. Pas une voiture
en vue. ‘’Je dois être nerveux”,
me dis-je.

On tire sur moi!
Un détendu, je remar-

quai l'autre voiture, arretee
dans la direction opposée Cum-
me j'en approchai, Une vive
lueur jaillit de la vitre avant
je me baissai instinetivement
tandis que le pare-brise de ma

  

voiture en Morceaux
et que j'entendiis le coup av
revolver. Nuns refléchir J'ap-
puyai sur l'accélérateur ; tan-
dis que ma voitère bondissait
eu avant. UN second coup reten-
tit. brisant ma vitre arrière de
gauche.
Je réussis + tourner a langle

suivant, sur deux roues”
Dieu merci * Betty n'étais plus
avec moi. L'idée qu'elle aurait
pu être assise Ia uc !s premiere
balle avait frappe mon pare-
brise me mit en raze À toute
vitesse je fis le tour du bloc.
mon revolver dans la main
gauche, pour revenir à l'endroit
ou mes assaillants s'étaient em-
busqués. Je voulais ma revan-
che, mais l'assassin avait dis
paru dans Ja nuit

Le retour d'AI Capone
U y avait deya presque sin

Mais que Nous (tions engagés
dans la lutte contre les brasse-
ries. quand les portes de la
prison de Holme=burz en Penn-
sv'vanie s'ouvrirent et que \!
Capone en sortit, libété, au ma-
tin du 17 mars 1930.
Bien avant la date fixée pour

sa libération. les autorites de
icago s'étaient vantées de

lui faire la vie dure. On lui
predisait un accueil qui ferait
du bruit. Un haut fonctionnaire
de la police assurait qu'il serait
remis en prison dès son arrivée

Mais “Scarface” Al Capone
avait disparu. Des qu’une cour
de partisans l'eut entouré a la
sortie de sa prison, il avait pris
la cle des champs M n'y avait
pius  d’accussation contre Tut
«til etait difficile de le localiser.

Mais, grace à notre ligne d'e-
coute du Cafe Montmartre, nous
apprimes Ninmesdistement où il
se trouvait.

Dès la nouvelle dy la dispa-
rilion de Capone. je nvanstallas
dans un sous-sol que nous avions
loué. Je suvais qu'un de ses
premiers ordres à la pegre se

 

 

  

  

 

 

 

rait l‘extermination de l'es-
couade d'Eliot Ness, qui était
devenue sa bête noire. J'étais
à peu près certain que ses or-
dres seraient donnés par télé-
phone du Café Montmartre.
Le 18 mars, au lendemain de

la libération de Capone, j'épiai
la ligne, lorsque j'entendis une
voix pressante qui disait :
— Écoutez, Ralph. Nous som-

mes a la chambre 718, au Wes-
tern, et Al devient impossible.
ll est surexcité. Voulez-vous ve-
nir tout de suite ? Vous êtes le
seul qui puisse le manier quand
il est dans cet état. Nous avons
dvinandé tout un lot de ser-
viettes,
— 0.K., répondit Ralph. Je

serai là dans un instant. Faites
de votre mieux en attendanni.
Une voiture de $30,000
Nans aucun doule, Al Cupone

avait biencélébré sa sortie de
prison, même trop bien. TI de-
vait être ivre et menaçant,
dans la chambde 718, à l'hôtel
Western. Je ne comprenais pus
a quoi etaient destinées les ser-
viettes requises, si elles de-
vaient servir à le mouiller ou
à le sécher. Mais il était évident
que Ralph n'était pas inquiet.
Quatre jours après son retour

de prison, Capone avait fini ses
célébrations. Défiant la loi de
pouvoir l'accuser, il entra joyeu-
sement au quartier général de
la police, accompagné de son
avocat.

‘J'ai appris que vous vouliez
me voir”, dit-il d'un air provs-
cant.

Fn fait, personne ne voulait
le rencontrer, et ‘Al’ retourna
en triomphe à ses quartiers
généraux à l'hôtel Lexington,
où il occupait les trois étages
du haut.
Sa fortune était estimée à

cinquante millions de dollars.
I! se promenait dans une au-

tomobile de $30.000 qui pesait
sept tonnes, avec sa Cuirasse
en acier et ses fenêtres à l’é-
preuve des balles. Il avait un
domaine en Floride évalué a
$500,000 : un de ses doists épais
arborait un diamant de onze
carats, qui lui avait coûté cin-
quante mille dollars. Capone
n'avait jamais sur lui moins
que $50.000 en bulets. Il épar-
pillait des pourboires de $23 aux
vestiaires. et de $100 aux gar-
cons de table. Dans les sailes
de jeu on l'appeluit ‘la poire”.

Mais ceux qui.

   

ailleurs, le
prenaient pour une poire étaient
condamnés à mort

A suivre.
Tous droit réserves.

 fourmal.0
le Petit

' Comme la vie est belle !
Ce petit garçon se fiche bien que l’habit fasse le meine, car il
a découvert que pour jouer ser le plage de Nice, on ost bien

mieux fout nv.
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Certains parents redoutent-ils la venue de

 

 

oël ?
La plupart des parents voient venir les Fêtes avec

wnheur. Cependant, il en est qui nourrissent des

entiments coniradictoires à l'égard de Noël: ils

souhaitent sa venue et la craignent en même temps.

‘est que les semaines préparatoires à celte grande

ole sont tellement encombrées de courses. magasi-

nages el fatigues supplémentaires que. le matin de

Noël, les enfants se chamaillent et les parents <e

disputent

En général, les gens qui redoutent le plus la fête

de Noel sont ceux qui se sentent obligés de surpasser

ve qu'ils ont fait les années précédentes en décora-

tions, cadeaux, soirées, diners. ete C'est là sans

deute une attitude assez fréquente. motivée par un

gear jégitime certes de toujours faire mieux. mais

que peut conduire à des excès déploratbies Habituelle-

ment. on ne cède à une telle ambition que dans des

ites raisonnables, mais dans le cas de Noe!

arrive trés souvent qu'une fête re'itieuse oi il de-

\rint être question de paix et de bonne volonté se

tansferme en un carnaval de célébrations mondames

«1 de vanités des plus terre à tevre Au Lea de Tape

er Ja nasance de Jésus, Noel suscite wors des pie

ex cupations qui n'ont rien de trés chrefien

Si la célébration de Noel de facon mendane ru

en de bénéfique pour les adultes. elie peut (voir

ses eftets nocifs sur les enfants Lorsque pendant

des années, les enfants son hatitues one voir en Noe!

est peu probable

signifie revlie-

que les cadeaux qu'ils reçoivent. v

wills apprennent jamais ce qu'i!

ment Pour ces enfants, la joe de Noel est condition.

nee par le nombre et l'importance des cadeaux tres

vite, le seul sentiment qu'ils éprouveront + vzad

de Noei sera le désir d'en receveir Dans certinnes

tunulles. on se prive du nécessaire et on Liet des dettes

vour salisfaire les demandes des enfants. qui atten:

vent à recevoir toujours plus que ce qu il ont det eu

Heureusement, cela n'est pas srde toutes ies

families La plupart des parents ont conservé. en

varie au moins, la sigmlication pirituetle de Not!

I+ entretiennent Ja joie et la bonne entente autour

deux. nen seulement par l'échange de cadeaux. mais

aus; par le chant de cantiques de Noel en famille.

«ten laisant montre de gentillesse et de bienveitince

envers Les amis, les voisins et les membres de fa-

moe Ces parents concourent ainsi 1 sauverorder

.< rrdicahon réelle de celte grande fête

 

   

 

Questionnaire

de psychologie
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Quel est le meilleur moyen d'éviter des ulcéres ?
Le Dr Heinrich Necheles. de l'hôpital!

Michall Reese de Chicago, déclarait
récemment que le meilleur remède
aux ulcères est une vie détendue et
une philosophie de lu vie visant à en-
visager toute chose avec calme. Com-
me le signale M. William Vath dans

la revue “Today's Health” ‘septembre
1960), un mode de vie dépourvu de ten-
sions excessives est non seulement un
remède aux ulcères, mais un bon
moyen de les prévenir pour ceux qui
se sentent accablés par les soucis du
travail quotidien.
Celui qui souffre le plus souvent

d'uicères, selon le Dr Necheles, est
l'homme actif. ambitieux, agressif et
ordinairement heureux en affaires.
celui qui considère le travail comme
la clef du succès. Ii s'impose souvent
de longues heures de travail et néglige
les heures de repos. En général. il est
maigre, parfois nerveux et a souvent
des sautes d'humeur et des indisposi-
tions siques. 1! se peut que son ul.
cère n'ait aucune cause évidente autre
qu'une tension émotive et physique
wr ylongle.
,Le Dr Necheles est convaincu de
l'importance de l'adaptation sociale et
émotive dans le traitement des uice-
res. I prétend même que la cure peut
exiger des décisions radicales, comme

le changer d'emploi ou se séparer de
.a femme. ou des solutions plus sim-
pes. comme des vacances de deux se-
maines loin d'un travail harassant ou
d'une épouse acariâtre.

Le Dr Necheles est le parrain d'une
association de patrons et de profes-

sionnels appelée le ‘Chicago Ulcer

Club”. II espére convaincre les mem-

bres de cette société que l'ambition
et la lutte pour ja conquête «lu pouvoir.

de l'argent et du succès a son impor-
tance, mais qu'elle n'est pas tout dans

la vie. II veut leur inculquer le sens
de la valeur du repos et de la détente.
sinsl qu'une philosophie des affaires

et de la vie plus humaine. Le Dr Ne-
cheles donne les conseils suivants aux
patrons exténués par leur train de vie :

1) dormir suffisamment,

21 se détendre au cours de la journée,
3» se coucher et se reposer avani el

apres chaque repas,
4) prendre de vraies vacances une

fois ou deux par année.
5 éviter de s'en faire ou de s'irriter

eu sujet de son (ruvail.

mr]

 

par Joseph

Whitney  
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Quelle est I'vtilité des associations de collégiens ?
Les éducateurs diffèrent d'avis sur

l'utilité des ussaciations de collégiens.
Pour certains professeurs, ces associa-
tions sont un moyen précieux d'initier
le jeune homme à la vie publique et
aux responsabilités sociales. Pour d'au-
tres, elles ne seraient qu'une occasion
d'échapper aux études et une perte
de temps. l'ourtant, certaides de ces
organisations posent le succes scolaire
comme condition d'admission, En gé-
néral, l'appartenance à Un mouvement
collégial procure à l'étudiant un climat
de saine et chaude amitié. des cama-
rades avec qui il se sent lié plus étroi-
tement. ce qui ne peul qu'aider à son
adaptation sociaie.
Le professeur E. Roberts. président

de la faculté de Journalisme du Col-
lege Bethany, en Virginie de l'Ouest,
signalait récemment que la question
‘Faut-il tolérer les associations de col-
légiens ?"° est Une question tout à fait
théorique, car elles existent déjà et
ne peuvent plus être supprimées. Dans
son dernier livre. ‘Operation 1.Q.”, le
professeur Hoherts parle du fort causé
aux éludiants qui se vuient refuser
l'entrée dans tin groupe quelconque.
C'est le cas surtout dex petits colleges,
oll il est évidemment impossible d'en-
rôler tous les nouveaux de première
année.

  

  

   

‘La solidarité qui V'établit naturelle-
ment entre les étudiants d'une classe
de ‘nouveaux’. écrit le professeur
Roberts, est subitement rompue par
l'entrée d’un certain nombre d'entre
eux dans une association. Ceux qui n'en
font pas partic se sentent alors sol-
laires et rejetés.” Dans les grands vol-
lèges, au contraire, seule une pelite
proportion des étudiante fait partie
des associations. de sorte que la non-
appartenance à celles-ci ne place pas
l'étudiant dans une situation d'infé
riorité par rapport aux autres et na
pas l'air d'une exception infamante.
Contrairement à la croyance popu-

laire, faire partie d'une association
collégiale n'est nas un gage de succes
pour la vie future ur ce qui est
de trouver un emploi, écril le profes
seur Roberts, ce genre de fratermte
a peu d'influence el peut même nuire
Lorsque celui qui demande un emploi

arhore ostensiblement à sa boutonnière
l’insigne de son association, le patron.
qui l'avait pourtant porté lui auss

avec fierté “dans son temps”, en est

le plus souvent refroidi. Ils deviant
»e considérer comme des frères, mais
l'employeur n'a paz besoin d'un frère.
mais d'un employé competent.”

 

  
  

 

 



 

FAITES VOS PROVISIONS POUR LES FÊTES

 

 

 
3. Quandles aliments des Fétes sont ‘dansle sac’... 4. Rafraichissez-vous bien—avec la joyeuse détente que vous

donne Coca-Cola,le breuvage piquantet froid. Ajoutez au plaisir

des Fêtes… faites une provision de cartons de Coke glacé!

POUR LA PAUSE QUI RAFRAÎCHIT es

Sion "Oohe™ 0 Cone Cote  La0 éous mé: ti00n répristatt 10 pretsà én ConsCoin Li60, in Gsemmage pétiiient or8H6 Gane ie monde onteus
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Lorsque vous quiftez une chambre d'hôtel, voyez bien à ne
rien oublier. Faites vos valises calmement, et examinez bien

fous les fireirs de bureau et les garde-robes.

Si veus voulez parler à Jean et que c'est Pierre qui répond au
je, ne veus éternisez pas avec Pierre. Demandez-lui com-

ment il va et immédiatement demandez-lui d'aller chercher Jean.

 

    
‘ ‘a 2s » j

= ¢ otidSl IIE, ; +
© ; ML 0ASSSEE ’
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Une jeune fille intelligente et bien élevée ne téléphone jamais à un mensiesr à sen bureau. Elle

peut se permettre de lui téléphoner chez lui lersqu'il s’agit de l'inviter à une réception. Une femme

ne téléphone pas à un memsieur simplement peur ‘’jaser” eu lui demander le temps qu'il fait.

 Il est déjà assez compliqué de cenverser intelligemment av
e sans qu'une tierce senne vienne faquiner celui wu  ‘est dépialsent pour lui et pour la personne au beut du
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une demi-livre de
steak. s'il vous

plait | gud 
 

C'est
toujuurs
connie

ca
par

AL FAGALY
et

MARRY SHORTE®

 

 

or alice Nee ode Tu cabore À jr
un nouve J“ sur sa porte? nn au 9

ben (projet dou) mB] SPN

   

 

   

  

 

     
nome,

 

     

OH... J'espere qu'il
ne fera pas le drèle
avec nos
salgires ee

 

  

    
  

   

  

 

 

 

{on jette l'argent
par la fenêtre

  

Un a depenst 12e pour
des atlache-feuiiles !  

  

  
 

Je 1 —" La
) ( buanderie Ajax ?

l'ait Envoyez-moi
un homme. ~~

NL
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QUE FAIT UNE JEUNE FILLE Amar
POUR SAUVER SON AVENIR EM
FACE DUNE RIVALE ?
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Ja vais teindre mes cheveux )
en roux |

Hé
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Je vais mieux m’habiller que L- 41.» i

Papa me donnera l'argent

necessaire,

1

J 7

  

  

 

 

 It N
Ai je l'air un peu entant,

Lise ? :

|

  

 

 

 

 

| Surtout quand tu sois que ca
n'est pas à cause de son
oir que lida est
cclebre.

: '
‘ i

 
   

   

 

        

 

AH! Je parle pourrien. ll faut que il Ti signerais ton arrêt de mort
J en entrant dans ce

  

 

je recommence au basde l'échelle. journal de

I seconde zone | . \Je ne pourrais pas,
| \ de toute manière,

| | , { être journaliste oui | ; Lil Flash, pas

   

  

  

 

Tu sais sons aucun doute que

  

 

j'ai recu un offre du

  
  

 

Comet.
maintenant|

 

    

Du Comet !!
Es-lu folle,     

 

Oh, oui! Tu le peux !
Ecoute moi!

 

 

siRE TEMPS : LIDA SORT DE L'AOPTA, ET ARRSE CHEZ ELLE; UNE
M JLTITUDE DE COMPTES A PAYER tL ATTENDENT.   

   

  Ja merans * pest Ste une fa;on comme vie autre
te uontrer mon ame s:gnifior de ne plus paraitre

ou aurnal!
ant: if ne ma

t>r-ocherai pas

mon voyage sur le
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MONSIEUR

SAINT-GALLON
Le vote agricole est

important |

  

  

 

LAISSONS
d LEBOEUF

CONTINUER
SON OEUVRE §

=aile  
 

 

     

  

  

 

   

 

      
   
   Vafalloir Eh bien, allons écouter les condidots C'est une idée,

Saint-Gallon !  

  

 

  

 

“aptesquoi C'estnotre devoir ; 2
3

 

choisir pour qui à l'ossemblée

VOTER!     contradictoire.

    
r On dit de celui-là

qu'il a du poids
dons le

-

.

une fois élu, je tiendrai au moins
25 p. 100 de mes promesses |

       
 

      sur terre, mois

il exagère!    
—

| Mesdames, messieurs, n
je serai

|

  
ad A boslo politique | Vive les VENDEUSESlà, Saint-Hé là, Saint-Gallon ! Ha de boutons 1

As-tu décidé pour qui voter ?

J'ai fait
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Non, j'ai une
invention
en tête.

 

souffrant ?       

   
    

 

CG LaLG
20 Ys

 

  

   

 

  

 

    

 

  
 

 

 

  
    

 
 

 

     

JE L'AI TROUVÉE, Papo, | ) J'ai besoin de l‘alarme, Chez quelqu'un de gros

ce sera une nouvelle pourquoi Toto. Ma nouvelle balanca
9

bal brises-ty sonnera si une personne et gras pour essayer

alance, 6 .

° ; en dépasse son
mon invention,

réveille- poids
matin ? normal.

J PN

\ ~

a A

~
x
à 4534
+ =

— ° a.
tT

die

Ce ë

oh -

J
Quel est I'ovan

)

Tu tournes ce bouton selon
-

tage de ta grondeur pour savoir
Pas de sonnerie, donc ton

J poids est normal, Blandine.     

 

cette balance ?    
Ve

‘ Le
{ Tu vois, Marc, ) imbecile !

tu es trop gros. J'aurais pu te la dire
sons cette

’ (—
2m

€ ‘    

 

 

si ton poids est
normal.

Et moi,
popa ?

   

 

 

  

  (Co Je m'en  Antal, ) N°

 

   

Toi aussi,
" Toto. ton
H poids

est
normal.

   
   > diète.      

  

[\ doutais bien qu'il 2)
fallait une

  T

 

Ce n'est pas juste   
  
  qu un inventeur soit victime   £4

     
  
 

       
ils font la joie
des enfants!

Les eutenis roffelerent de ces chorments

[euels memaiures MATCHOOR”. Cost vans

rontredit va codeue idecl pour les jaunes.

un ccéouu qui les agaysre toute l'année!

Ir we seulement sont rilusteés
Voyez l'ausorhiment complet

cher vaire marchand.

R & H PRODUCTS LTO.. MONTRÉAL, QUÉ,
B81 Comprend 5
modèles d'autseta «

3 Mercilleux (Cadeaux… ENSEMBLES

“MATCHBOX”
   SNS MARHt y

Vas
Sos, = 4

 

  

  

Ensemble de Forme Ne. G-4:
De Pr Comprend camion à 5 roues,

roviotte, fowgon à chevaux,
Ensemble Ne. 0-2: tracteur, seton wôgon e [ees
Comprend qamon do $2.28
langer 68 3 votes,
$2.00

Les jouets "MAFCHOOE" sont colorés d'une pataters acompte de plomb.

—
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/ Je n'ai jomais
engogé un

combat de boxe
contre un chien
auparavant.

Une nouvelle
expérience que
je vois ce-
Quérir…

  

  

   

  

 

    

   

 

     

  

  

  

 

Fais-y bien attention, Le combat

caril possède plusieurs commence |

tours.Il est subtil... Surveille-toi!

 

    

Je me sens en forme aujourd’hui|

Un JAB porci, un JAB por fa |

 f . -
Ne t'en fais pas... J’
e ten lo Joi Je crois qu'on ne peut pos le

  
     

entrepris deux combot ; ;
P > < battre, mois je me demande ce

qui va orriver mointenont.contre lui. et je les oi
perdus.

 

 

{ Je me retire invaincu...
et oprès ?

 

 

Tu aurais
dù baisser

 

 

 
 

Je t'avais it

 

 

ête ! \ Mon jeu se il

Arrête 9

v rameilleur

iresTv Jie
cessé de

: p respirer !

  
 

 
 



| poème épique -- Préfixe
Anneau de fer.

Les mots croisés du ‘Petit Journal”
MOTS CROISES No 48 # En les. — Liste des endroits

qu'un voyageur dort traver-;
wl os] wn ser ‘plur.\. — Deux conson-

nes
9 Moitié d'Eginhurd. - Seule.

unique. — Du verbe user.

te. — Astronomiedunois qui
mesura la vitesse de la pro
pagation de ta lumière.
Critique, philosophe et histo.
rien français ‘1828-1893-.

IT Orgue. en anglais. Qui
n’ont plus de flamme.

12 Dans tromper. — Vieille fer-
raille. vieux clous dont on
chargeait autrefois les ca-
nons,
Du verbe tacher. — Article
espagnol. — Enchanté

14 Qui n'est pas commode. -
Ancienac mesure de capacité

15-Crochet en forme de s. —
Charge d'un âne. — Compo-
sés résultant de l'action d'un
acide sur un alcool.

16&—Rivière de France et de Bel

  

 

10 Tnitiales du parti communis !

VERTICALEMENT

Mois de l'année. -- Ville de
l'Iowa, — Mis en émoi, bou-
leversé.

2 Symbole chimique de l'alu-
minium. — Ville xtuce en
face de Québec. — Crier, en
parlant du corbeau.

3--Manche, au tennis. — Argite
rouge. — Sigle d'une puis-
sante compagnie américaine
— Romancier francais du sie
cle dernier.

4-- Ecritures.

5 -Voyelle et con-onne Luca
motion aérienne. -  Prruxde
de douze mois. — \rticie
simple.

6—Dictateur de l'Egypte. — Suf-
fixe français, servant de di-
minutif, — Minéral abondant
au Québec.

7 -Voyeile et cunsonne. — Ap-
pris. — Pronom personnel
Habitations de l'homme.

8 -Partie supérieure du corps
humain. — Prénom fémimn
— Préfixe d'origine urecque.

+ -Taper de nouveau — Histo-
rien du Canada et de I'Aca-

gique. — Moitié de statutar- die (1820-99),
re. — Suffixe désignant le- 10--Figure de plein relief Ar-
bases en chimie. ticle contracté. — Deux vos et-

HORIZONTALEMENT le (ler s up JC + — An- 17—Moitié de allure — Parcau- les. — Consonnes jumelles.
1 Compositeur français 1442 ctenne contice zreeque ru des yeux. Qui habite 11--Maire du palais de Neustrie
qe Disposion d'une 7- Maison particultere Petit l'Autriche et de Bourgogne mort on

681). — Etat de ce qui est
tiede.

12—Masse de pierre trés dure —
Sangies pour porter un far-
deau.

13--Temple asiatique. — Espéc
de ltliacées. — Imitationdde
métal précieux.

14—Décès. — Qui est sans cro-
chèt.

15—Deux voyelles. — Suffixe. —
Du verbe avoir. — Du verbe
avoir.

l&—Sigle d'une puissante société
cinématographique — Action
de presser. — Fixé avec des
vis,

17—Objet de peu de valeur
Vice-roi de 1854 4 1963
Préposition.
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 chose dont Li partic superiey !
re avance plus que la base. |

+ Bivre anglaise Gouver-
near de Sedan en lesi, puis, ] a pren
matecha! de France en 1668 ! p .
— Deux voselies Nom por-*
te par les chefs spirituels de
la secte des Ismacliens

Sézle

 

Marque dere de France
voiture anglaise {

4 Petit coflre sale. vilain!
malpropre

» Action de desaseuer - Con
cert donné à l'aube sous les‘
fenêtres de quelquun  —
— Deux consonnes

5 -Rendre vile. -  Oraleur ct
sénateur rom:un né en Gau

Colle pour les es (de chien)
A l'hôpital naval d'Oukland.

le docteur Canty vient de faire [
sur les chiens un travail sur
l'utilisation de certiunes rési-
nes dans la réparation des frac-
tures et à démontré les résul-
tats quil a obtenus sur des
chiens (fracture du tibia La
résine serul mise auteur du
foyer de fracture comme ban
dage. Elle durcit en 13 minutes
et le chien peut marcher dès
que bag “est termee Elle est
ensuite absorhee pac l'organs

me et complétement remplacée
au bout de quelques Mais par
du tiseu osseux 18 semble que

ation a homme fn. sau
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18 19 20 21 22 2324
25 26 27 28 29 3031
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316 jour, 2¢ dum LR Mons .

Te dimanche de 1 Aven UNE MONTRE SUISSE DE QUALITE...
alune parce que seul le mouvement d'une montre suisse à ancre empicrrée assure

Dernier Nouvelle Promos Plone un fonctionnement prétis et une longue durée!
Quartier Qquasttes tune ;

Foster Hewitt, Monsieur Hockey sur les endes de qualité constitue un achat récllement avan-
® > @ au Canada, déclare: ‘Plus de six millions tageux et vous donne la certitude d'un

d'amateurs de hockey syntonuent l'émission  (onetionnement précis et d'une longue durée.
simultanée cradio-FV- du samedi soir—cha- Demandezà votre horloger-bijoutier de vous

- de nn que seconde est done importante, l’our m'as- montrer la différence de qualité entre lea
Le) ever ‘ h surer la précision rigoureuse indispensable, mouvements des montres. Exigez une montre

coucher ah je choisis une montre suisse de qualité, C'est suisse À ancre empierrée qui vous donnera Le nal Swiss” sur lo
jlever 4h os une merveille qui donne l'heure juste pendant entière satisfaction. Il y en a certainement eaassurancedea
‘coucher tn | des années.” une qui conviendra à votre budget et à votre ancre empierrée,
Pp rine d'exige tre suisse personnalité. +110 trouve génécaioment sous te chute §TE; o URE LAN I vaut la peine d's viger une mon .

halrerIEER de qualité à ancre empierrée—et de bénélicier
Manu Mrnemuen de la grande différenee de qualité entre e ‘

19 aécomire 1939 » n mouvement d'une telle montre et celui d'une LES FABRICANTS SUISSES DHORLOGERIE

-eu décemisn de Van de montre ‘camelote”. Seule une montre suisse

 
mie furent partiellement nuageus
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Ne 3060 — Tout homme aime

le confort de ses pantoufles et
d'une douillette robe de chambre.
Pourquoi ne pas profiter de la
Noël pour en confectionner une

Ne 9073 — Des tabliers couvre-

de tissu. Pour les égayer, gar-
nissez-les de ruban ou de bandes
brodées. le patron peut s'ob-
tenir dans la taille moyenne seu-

No 7075 — Encadrez ces jolis
dessins brodés à la main et
accrochez-les dans la chambre
des enfants ou dans la salle de
jeu. Le patron contient un dé-
calque de dessin de 16 par 18’:
pouces, et des indications pour
réussir facilement ce point de
broderie. Prix du patron: 3
cents.

lement et chaque modèle de
tablier requiert 1 verge de tissu

Prix du patron :

à votre mari ? Le patron peut
s'obtenir dans les tailles : petite
34-36: moyenne 38-40: grande 42
44 et extra-grande 46-48. La
faille moyenne prend 3'> verges
de tissu en 54 pouces. Prix du
patron : 50 cents.

en 35 pouces.
50 cents.   

retrouver en rentrant au Ë À réaliser avec des restes

 
No 9359 — La jupe-culotte se

porte à la campagne et de plus
 en plus à la ville. En voici un

Ne 9174 — La robe ‘’charme” modèle seyant à (niller dans un
c'est la petite robe simple à large poil de chameau ou dans un
col chale o jupe fourreau ou cir- nwhair quadrillé, le patron peut
culaire. atron peut s'obtenir s'obtenir dans les tailles 24, 26. 28.
dans les Le s 1220. La taille 0, 32, 34. La taille 28 prend 2'«
16 prend 4's verges de tissu en 35 verges de tissu en 54 pouces. Prix
pouces. Prix du patron : 38 cents du patron : 40 cents.

 

   
   

  

9073 MILIEU9060

 

   

  

 

  

  

 

  
  

 

  
  

 

  Les patrons du Petit Journal

 

Le marche à suivre et les indications sont imprimées

en français sur chacune des pièces des “Patrons du

8) En adressant votre commande, indiquez lisiblement Petit Journal”. Prenez soin d'adresser correctement

et au complet votre adresse personnelle. toute demande de patron sans oublier d'indiquer le

taille désirée et le numéro du patron. Remarquez

aussi le prix qui varie pour les différents modèles.

Chaque patron contient tous les renseignements utiles

©) Pour chaque patron, veuillez inclure un bon de pour guider le travail de la couturiére débutante.
poste ou la somme requise sous forme de pièces

de monnaie. Les timbres ne sont pas acceptés. j

Pour oblenir ces patrons imprimés:

b) Indiquez bien le numére du patron et la taille que

vous désirez

 

Pour éviter tout retard, adressez votre enve-
loppe de la manière suivante :

Le Petit Journal, Service des patrons,
60 Front Street West, Toronto, Ont.

d) Les patrons sont accompagnés d'une traduction

française de tous les termes de couture. lis vous

seront expédiés le jour même où voire commande

  

 

  

 

  

 

  
  

   

  

    

   

   

 

Ne 3237 — le pant de filet et le point
de erochet régulier comtines ensetutde
produisent ces Jobin centres de table à
motifs de tulipe 16 julron contient les
instructions nRÉCESSIIres pour un centre
de 18 pouces crocheté avec du fil de coton
No 0 Prix du patron 33 cents.

 

 

 

Ne 93% — l'encolure découpee du cor-
sage el garnie d'un noeud de velours pu

de méme u que la robe danne à cette
rube fourreau un chic étonnant le pi
tron peul s'obtenir dans les demi-tinlies
142-24); La taille 1672 prend Pe verges
de tissu en 45 pouces Prix du patron
4 cents.

 

 

 

 

Ne 7344 — Pendant vos moments de
loisir, piquez ce joli cousre-lit parsemé
de paniers que vous aurez cousus avec
des retailles de tissu. [æ patron congent
les indications pour des couvre-lils de
lit simple et de ht double Pux du pa-
tron 35 cents.
 

  Ne 449 — Des séparables indispensa-
bles dans la garde-rohe sportive d'une
femme de taille forte. La veste s'accom-
pagne d'un chemisier classique el d'une
jupe circulaire amenuisante. le palron
peut s'obtenir dans les demi-tailles 14°2-
244. la taille 165 prend 2's verges de
tissu en 54 pouces pour la veste et Ia jupe

blouse. Prix du pafron 90 cents.
5 2 verges de tissu en 39 pouces pour la

 

 arrivers.
 

 



 EE

Si 

 

Haute couturepour vous,

LADY FAIR

   

madame

  

 

No 215 - La role sans manehe- lege

tement décolletée of mun. Vune pipe

«hondamment froncée +‘a tobe du sou

passe-partout de l'étudiante Recouverte

de son boléro court de nouveau style à

devants croisés, elle devient robe de fin

d'après-midi. Le patron peut obtenir
fans les failles 12-14:16-18-20 La taille 12
prend 434 verges ide tisci en 45 pouces
Prix da patron: 1 doMar.

  

 

Pour obtenir ces patrons
Pour faire venir ce patron, inscrivez lisiblement vos

nor et adresse, le numéro du patron et la taille désirée

st envoyez un dollar en argent ou sous forme de bon

de poste (pas de timbres) à l'adresse suivante : Patrons

Lady Fair, Le Petit Journal, Montréal 9, PQ.

Demandez notre catalogue automne-hiver en écri-

vant à la même adresse. [| contient 32 patrons haute-

couture. Seulement 35 cents.
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No 226 — Doris Day

portait dans un de ses

recents films une robe
tunique en brocart en

tous points semblable à

celte-cs. Une femme qui

se considère trop gran-

te aurait particulière-

ment avantage à se

. confectionner cette toi-
lette ravissante pour les

Fêtes. L'effet de la tu-

aque cloche sur tn très

etroit fourreau coupe la

silhouette. Le patron

peut s'obtenir dans les

tailles 12-14-16-18-20. La

taille 12 prend 4‘; ver-

ges de tissu en 45 pou-
 

Ne 244 — Ce tailleur parfaitement ajusté est tout 1 dollar
specialement destiné aux jeunes femmes longues et !
muices comme des roseaux. Îl étoffe leur silhouette
et la large ceinture qui peut être en daim met en
valeur leur line taille. Les manches en forme de cape
e l'encolure largement échancrée sont aussi des
détails très nouveaux. Le patron peut s'obtenir dans
les tailles 12-14-16-18-20, 40-42-46. La taille 12 prend 3
verges de tissu en 45 pouces. Prix du patron: Ÿ dellar.

ces. Prix du patron:   
 

——
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VERSEAU
Borie davantage, cela vous chan- |(du 21 janvier au 19 février)

Vous êtes en pleine forme et
vous voyez
nouveau. Tant d'enthousiasme
durera-t-il? 11 se peut que vous
perdiez d'ici quelque temps votre
nouveau bonheur. Aussi. faites
vous des réserves d'optimisme.
La première personne que vous
verrez mardi ne sera pas celle
que vous vous attendiez à voir.

POISSONS

tdu 20 février au 2% mars)

, Votre condition physique laisse

à désirer et une personne qui
vous est très chère s'en inquiète:
suivez ses conseils et allez con-
sulter un médecin. Après tout,
il vaut mieux suivre les conseils

de quelqu'un qu'on aime plutôt

que ceux des gens qu'on n'aime
past Une lettre à écrire prochai-

nement.

 

BELIER

«du 21 mars au 20 avril)

Vous êtes extrémement sûr de
vous et de votre valeur et de vos

capacités. Mais attention, vous

n'êtes pas encore un demi-dieu —

vous êtes un homîme (sens large
comme les autres! Vous êtes.
comme tout le monde. exposé à

faire un faux pas. Soyez prudent
si vous opérez des transactions
d'affaires.

TAUREAU

(du 21 avril au 21 mad)

Le sourire avec lequel vous

accueillez vos amis vous gagne

l'affection de tous: n'écoutez pas

les conseils intéressés d'une amie

et continuez à vivre comme vous

le faites. La première personne
que vous rencontrerez après avoir
lu ceci vous annoncera une hew

reuse surprise.

GEMEAUX

(du 22 mai au 21 juin)

Vous avez toute la vie pour

arriver au bout de vos projets et

vous vous désespérez! Activez

vous dès maintenant pour que ces
projets finissent par se réaliser.

 

et continuez à vous cultiver et à,

hre. Vous feriez bien d'exploiter

un de vos talents que vous sem-

tlez avoir oublié.

CANCER

«du 22 juin au 23 juillet)

Votre condition physique _in-

flue grandement sur votre moral

et sur votre intellect. Du repos

accroitra votre puissance de tra

vail et fera peut-être venir...

l'inspiration! Deux ou trois heu-

res de sommeil en plus n'ont

jamais fait mourir personne et

ne vous feront probablement pas

mourir!

LION

(du 24 juillet au 23 août)

Vous vous êtes lancé, il y à

quelque temps, dans des activités

sociales et humanitaires. Vous

n'avez pas réussi comme vous le

pensiez, mais ne vous découragez
pas pour cela, et continuez votre

travail. La personne aimée ne

vous donne pas de ses nouvelles
Essayez de savoir quels sont ses

sentiments à votre égard.

VIERGE

tdu 24 août au 23 septembre)

Vous aimez quelqu'un qui ne

vous aime pas. C'est un mal

heur qui arrive a quantité de

gens et vous vous en relèverez —

comme les autres. Au fond, on
oublie très facilement. Lancez-
vous à corps perdu dans votre

travail où dans un passe-temps

quelconque, c'est le meilleur dé-
rivatif,

BALANCE

(du 24 septembre au 23 eciobre)

Quelques membres de votre

famille cherchent à vous causer

du tort. Léfendez-vous, au lieu

de les envoyer promener! [ls ver-

ront à qui ils ont affaire et ils

n'essayeront plus de vous nuire!

Une personne blonde entretient
un sentiment trés doux à votre
égard...

SCORPION
(du 24 ectobre au 23 novembre)

Quand vous faites quelque cho-

se avec votre coeur, vous

le

faites
toujours bien. L'ennui, c'est que
Je travail que vous faites n'excite
pas toujours une réponse de votre

part. Vos supérieurs ne vous ap

la vie sous un angle!

précient pas à votre juste valeur.

gera les idées. Ha

SAGITTAIRE aE
(du 24 novembre au Zi décembre) à,
Vous avez entre vos mains le

bonheur d'une personne. Cette:
personne est dépendante de vous,
parce qu'elle vous aime. Ne lui
faites pas défaut. Un compagnon
de travail vous déplaît étrange- ''
ment. essayez de savoir les rai- ;
sons de cette instinctive antipa-

ie.

CAPRICORNE
‘du 2 décembre au 20 janvier)

Vous êtes fataliste et vous ne
faites rien pour améliorer votre
sort. Et pourtant votre sort n’est
guére enviable. Un vous offre de
vous aider. et vous refusez bête
ment. Vous ne voulez pas écouter
vos amis. eh bien! chantez main
tenant... chantez lair de la
Bétise!

|
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Lumettes spatiales pour découvrir les Martiens ?
Ces lunettes spatiales munies de six lentilles de télescope ne vous permettront ni de dépister les

Martiens sur leur planète ni de voir à distance ce qui se passe en Russie. Ce sont simplement

de nouvelles lunettes pour les presbytes mises au point par le Dr William Feinbloom, de New York.

Pour la première fois, certains presbytes pourront lire leurs journaux de près et regarder la

télévision sans avoir à s'asseoir sur le perron !

Lisez “Photo-Journal ”

"Hel...

quel
est ce
bon

arôme ?"
H le sait bien. le cher homme! Mars
C'est sa façon à lui de vous comph-
menter sur votre délicieux cafe! Le

Chase & Sanborn possède l’arôme le

plus invitant que l'on puisse trouver
dans un café; et son goût est aussi

appétissant que son arôme. Chacun de
vos déjeuners vous attirera un concert
d'éloges . . . si v servez du

délicieux café Chase & Sanborn!

vous

ALL'PURPOSE GRIND
IY

Chase €
Sanborn

  

    

   

OES BONS

DÉJEUNERS|”
 



 

 
 

LE PETIT JOURNAL SEMAINE OY tH DECEMBRE 1948 

Lili s'était imaginée que sije tuais

Jacon ou que s’il me tusit, elle

deviendrait riche |

 

 

 Je ne peux pas m'imaginer qu'una
Elle ovait tout arrangé . . . revolver ; .femme puisse décider froidement
à blone . . . le rendant

  

 

    

  

  Lili Michaëli aimait mieux
Le Dr Mathieu

est ici pour vous

examiner,

M. Darmont,

    l'argent que son mari,9 q

   

 

chérie !  
 
 

 

    

  
Quandpuis-je )
retourner

LOT docteur ? J

  

une excellente

    

 

L
Est-ce que les
bouteilles. eu”
vides... sont
prétes, Mme
Ramezay

Oui elles sont do ;
lo cave. camn>
d'habitude !

 

  

Pas avant que cette blessure ne soit
cicatrisge, sergent |... Mais je vous laisse

aller chez vous . . . votre femme fera

garde-malade |

 

| C est drdle que Mma Ramezay

wait pas le MÊME LAITIER

  

   

 

    
Oh, maman|

Peut-être
  

qu'elle l‘avoit
avant de

déménager|

   

 que ses voisins |

  

  

  

 

 

    
    

 

   

 

 

    

 

MONSIEUR

SAINT-GALLON

 

 

 

  
Le patron verra vas
qualifications tout

de suite.

 

  

     
 

 

    



 
LE PENT JOURNAL SEMAINE OU 11 DICEMSRE 1960

 

 

 

PAR
«A 7 WAINE BORING

oY

le $+ urhomme
 

 

 
J-je vous en sup- ; = Désolé, chérie ! Je T émoiS B ; ‘ x uv es le seul témoin de mon crime |

plie I NETIREZ PAS J J .. n'oi pos iechoix1 - Æ | Toi morte, je n’oi plusrien à

y7

craindre, vois-tu ?

   
  — - J

C'est commeça ! Et cesse . = Cu Sopristi ! Pourquei ne tembes- Les royons de ma vue

tes jérémiades ! Elles NCA ok tu pas ? Comment puis-je manquer R-X font dévier ton

sont inutiles | \ N 3 ; \ une cible aussi grosse ? ; coup, assassin | Voila

  
    

  

 

 

  
  
   

  

  

      

      

SURHOMME| x P= Cc est pourquoi oi “arrangé” pour toi un H Vv Surhomme ! C est 7
’ : :

ne: C 1 toi + .

Tu m'as Oui, Louise ! Je rendez-vous avec le professeur Léveillé qui a 10 foute si je suis , romeoi,Louise | Jeaae
sauvee | - oi jue see voulu coopérer avec moi... siarosselJe...je.. ' (© pourton bien Pie DÉGUISER ait

J ement com  — 0 ps )

un garde du corps ! Un savont colcul m'a prouvé me ¢ pinsi pour que l'assassin ne te© ; que ;
Je soupçonnais ce meuririer les RAYONS DE CROISSANCE pouvaient A CCR Pos !

de te chercher ‘ ' a ‘ égolement agir sur les humains ! Le res) .

escription était tellemen professeur joue bien son rôle |... a,

 

vague quej'ai décidé de le VA.. Un “accident” sauvera lo vie
surprendre sur le fait | de Louise |
      

   

  

   

    

 
    

  

Le lendemoin, Louise revient au journal, minceBIENTOT...
comme une fée... remet

Je reste Fosse|

jusqu'à demain
matin ? BON |

Amène-moidiner,
Surhomme!

       

 

  

 

ET PLUS TARD,
CHEZ LE PROFESSEUR LEVEILLE...    

   
   

 

Ouais ! Ce repas coûtera
cher à Marcel Adam !
Moi el mes idées !

           

  

    

Enfin | Je n'ai
plus à me priver |

Je redeviendroi
mince | Garçon !
Une outre portion |

Pour te bol mosque du Journal du Centre, je

seroi un onge |! Pourquoi ne te déguises-lu pas
heed

en diable, Morcel ?
. _ 7 Bonne idée |

2 2 PE

 

   
Maintenont, je renverse les

RAYONS DE CROISSANCE !

Demain, tu redeviendros
mince comme avant,

Louise |

  

 

        
 

    
 

  
ivre Momspoges Synde
40 Sepsrmas Ine
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VOS DEBUTS DE SKIEUR...
 

Comment contréler vos descentes
par Nik Kebedgy

“Je me suis senti partit”;
“Mes skis se sont mis à glisser
avant que je puisse rien fai-
re”; “C'est la pente qui m'a
entraîné dans ce trou

Voilà, n'est-ce pas, des com-
menlaives qui reviennent sou-
vent dans Jes récits que font les
skicurs de leurs uventures ! Et
ce ne sont pas seulement les
débutants qui se plaignent
d'etre un peu à la merci de
leurs skis, de la pente ou” de
l'etat de Lage

Même apres quelques hivers
dente nt plus ou moins

Fig /
LA POSITION DE DESCENTE

  

~
GENOUX AVANCES ET
SOUFUES | LE SKIEUR
FRÉCEÈDE SES SKIS

régulier. certains skieurs cons-
tatent encore une certaine dif-
ficulle à contrôler leurs skis
dons les descentes Preuve que
Le 2lissade, comme la natation,
n'est pas pour l'homme ou la
femme une chose innée. On l'ap-
prend, on s'y adapte. certes,
mais on n'arrive à un bon con-
trôle de ses mouxements qu’en
éliminant systématiquement les
defauts et les tendances natu-
reles qui nuisent à l'efficacité
du style

Ainsi. en ski, la raison la plus
fréquente de ces accélérations
soudaines et de ves faux mouve-
ments qui font crisper les mus-
cles et donnent l'impression
d'être à la merci de la pente,
c'est la tendance à porter son
poids trop en arriere

Si vos genoux. au lieu d'être
flechis en avant de vos orteils,
sont tenus au-dessus de vos
pieds, mettant ainsi vos jambes
a la verticale au lieu de les
incliner nettement vers l'avant,
vous suivez vos «Kis au lieu de
les précéder, et cela mème «1
vous étes plus ou moins acerou-
pret si votre tronc est porle
en avant.

C'est comme ça que les skis
deviennent incontrélables et que
vous risquez de lomber sans
savoir pourquoi. Il suffit d'une
lézere faute de carre, d'un pe-
tit amas de neige fraîche ou de
alice pour qu'un ski se bloque
soudain ou au contraire s’écarte
avant d'avoir pu le mettre à Li
raison

La position correcte
Voila pourquoi la premiere

 

  

   

  

  

chose a apprendre dans la des-
 

 

 

cente est de porter vos genour
en avant des pneds et de les
maintenir semu-fléchus, tres
élastiques. pour préceder vos
skis, au lieu de les suivre, of
être ainsi en mere de passer
d'un mouvement a oun autre, de
fremer, de virer, d'arrêter,
d'evoluer en gardant vos jum
bes souples et ot ne risquant
pas à tout montent de tombe
en arriere ou de côte

La position fondamentale de
descente sers dote is suis ante
San paratters 5 4 tres te
Gérement qr: genour fh
chs de mands a depasser a
pointe des pou. corps un pe:
anclué ver, Parent, coudes au
corps, bata. de ae, ver, Lar
rier

  

   

  

  

.
Le kr un open an

mente La suru qn
le sens avant
de mreux absorn
tés du terrun e lezere
fente devsendie d'ateurs beau-
coup plus grande au passage
des trous, depressions et bosses
et mous en étudi-rons les varia
tions dans un prochain ar
Quant au desté d'inclinaison
des genoux et du corps vers
l'avant, d sera d'autant plus
prononcé que la vitesse est plus
grande ou li pente plus raide

Les genoux, des hanches et
les chevilles duivent se compor-
ter comme des ressorts et per.
mettre ainss d'atbsorber les 1ne-
Satités du lerram sans tran--
mettre des secon au corps

He au

ante dans

      

   

  

   

  

 

Fig 2.

MAUVAISE POSITION

DE DESCENTE

—

GENOUX RAIDES CORPS
PRÊT 4° BASCULER

Attention cependant a la ten.
dance instinctive mais dange-
reuse "> de baisser seulement a
tête et le tronc au Leu de fle-
cure suffisament les genoux ‘
est fueits de comprendre que
plus les qumibes sont flèches.
plus le centre de zravité est
atutisse ot meillears sont l'equi-
libre et le conte des mouve-
ments, Landis qu'avec des ge
Roux a peine feces ou rade,
eM Sexpass a UN patatris dau
monde acon

Le pas tournant
Tout en man bandh pas

lessees au debs ou + lu (in
d'une descente au méme dans
une descente lorsque La pente
west pas trop rude, ot arrive

  

 

Soucoupe plongeante
On peut apercevoir sur le pont du “Calypso” à Nice, France,

une soucoupe sous-marine, oeuvre de Jacques-Yves Cousteau,

célèbre plongeur et explorateur des océans. Cet engin étrange

peut descendre jusqu'à 1,600 pieds de profondeur dans la mer.

ll est muni d'un prepulseur hydraulique actionné par des pompes

à piles. Cette reuceupe seus-marine pèse 3'2 tonnes.

7G 3.
LE” AIS TOURNANT:

  
DSKDIVERGENT POSE
L'AUTRE ESTRAMENÉ
que vous voulies changer de
direction sans aller jusqu'a
faire un vrai virage freiné ou
dérapé

Le pas tournunt consiste à
soulever un ski, bien parrallele-
ment at sol, en vant le genou
et en lrævstérant votre poids
sur le skt resté sur la neige.
Vous posez alors le ski levé un
peu en avant et bren écarté en
dirigeant la spatule en dehors
duns ia nouvelle direction que
vous allez prendre. Transferez
imeédiatement votre poids sur
lu: soulevaunt et  famenant
l'autre ski parallèlement. Vous
pouvez alore fuire soit de nou-
Veaux pas re côté si vous vou-

vncore changer de direction.
soit reprendre votre marche ou
votre ghssade droite. (Fig. 3"!

si Vous faites re pas tournant
a l'arret, par exemple, pour
vous placer au haut d'une des-
cente , Vous n'aurez pas besoin
d'avancer le ski divergent, mais
d vous faudra bien l’écarter
pour que son talon ne se pose
pas par-dessus l'autre. Vous
n'écarterez danc votre spatule
qu'un peu à la fois, quitte à
faire plusieurs pas tournants.
Vous pouvez d'ailleurs vous
appuyer sur un bâton, d'abord
du côté ou vous prenez appui.
puis du côte où vous venez de
faire tourner un ski.

En glissade. cependant, il
Yadt Mieux ne pas trop compter
sur le bâton, à moins d'aller
ässez lentement et d'avoir le
temps de le planter et d'appu-

  
  

    

 

ver sur lui avant qu'il soit ren- |
du derrière vous *
Ce transfert du poids sur un

“ki divergent est une affaire
d'équilibre et, ici encore, tout
devient plus facile si vos jam-
bes sont bien fléchies et tres
souples

Au fur «t à mesure de vos
3 dans la descente, vous

N Z ces pas tournants a
cerldine Vitesse, (par ex

en ple, a la fin d'une descente.
et avant d'être arrété par le
replat, en prenant soin de
faire mordre légérement la
“ivre interieure du ski déplacé
de côté au moment où vous le
poses sur la neise, ceci pour
vuiter de déraper de côté.

C'est un peu ce qu'on fait en
palin et ceci nous amène au
“pas des patineurs”, qui est un
autre pas utile à connaitre en
ski,

Le pas des patineurs
Ce pas consiste terner des

pas tournants à droite ct à gau-
cle tout en glissant vers l'avant
Vous faites done erger le
ski droit en le soulevant et en
le portant en avant, Vous trans-
portez rapidement votre poids
sur iui «genou toujours fléchit>
ct au leu de ramener le ski
wiche parallèlement comme
ns le pas tournant. vous le

soulevez et vous le faites diver-
ger vers la gauche en trans.
portant votre poils et en glis-
sunt sur lui.
Le probleme consiste à glis-

ser alternativement et le plus
longtemps possible sur thaque
ski. les traces étant à peu près
les mêmes que dans la montée
en ciseaux. mais plus longue: ,
leur arrière ne se croisant ja-
mais,

 

    

 

  

 

   

Comme en patin, l'élan sera
surtout donné par la poussée
laiérale d'un ski à l'autre, ainsi
que par une bonne inclinaison
du corps vers l'avant, Au début
et a la fin de chaque transport
de poids sur le ski divergent,
il faudra faire nettement mor-
dre su carre intérieure pour
éviter tout dérapage latéral
Vous auvez ainsi un bon appui
pour lu poussée de côté qui don-
ne le lancement de chaque ski
vers l'extérieur.

Essayez d'abord en ne faisant
diverger chaque ski qu'un petit

v, mais fléchissez toujours
ien la jambe sur laquelle vous

transportez votre poids. Votre
équilibre sera plus facile à
maintenir et chaque poussée
aura la puissance voulue.
Ce pas des patineurs est trés

utile pour gagner un peu de
vitesse sur le plat ou sur une
faible pente. ou comme varian-
te avec les pas de marches
ordinaires.
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A Noël, cette année,
le cadeau le plus précieux,

celui qui marque le souvenir,

C'est l'heure précise

  
 

Le cadeau
de Noël
par excellence
effrez une
ravissante
bague
de diamants
Gladstone

e Présentation au goût des ar hotcus les plus avertis

e Fabrication d'une beauté ct d'un rendement

Profitez du plau de mise-de-cdië

4 ke

durables

 

de votre bijoutier —
choisissez votre Gladstone

pour Noël dès maintenant.
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Elle ajuste ses gants en poussant delicatement
chacun des doigts.

Elle prend délicatement sa cigarette entre Ii

entre

  

  

  

  

   

  

index of le majeur, elle la porte à ses livres of aspire la fumée en rejetant la tête
on arrière. C'est la manière féminine.

Pour endosser son manteau, elle lève ses deux bras. Elle court à longues enjambees, les epaules re uti:
en arriere.

Entre le masculin et le féminin

ll passe son paletot sans lever les brasIl court a petit pas, le corps penché vers l'avant.
les épaules.

 

Les petits détails font la grande différence!
Tout fe monde «ait que les deux sexes sent -

rents et nous ne nous ctendrons pas 4 expliquer -

  

quoi, biole
connaît les +
les petites differences
pieacité.….

Regardez bien, par exemple. un hremme 0:
femme se pencher pour ramasser quebque +4
L'homme s'incline profondément de le taille, sat pe
les genoux. taadie que la femme plie les zeros
qu'à ce que sa main saisisse l'objet échappe
me peut porter le chandail de son mars. mais elle
l'eufilera pas de la mème facon. Hl pase les
d'abord. puis la tête. Elle fait exactement Le coutra.

andes différences. mais qui a ren
Cest cut que prend de 44  

 

  

 

Meme chez les adolescents ab va deja des difteron es

+;
ay a

 be.

 

iquement. ils le sont. Tout che noe w

 

Peur examiner ses ongles, la femme eloigne ses mains .¢ les ouvre largement.
L'examen est long et attentif.

 Pour l‘hemme, l'examen des ongles n'est pas si élaboré. l| œuvre à peine
la main et cesse aussitét d'y penser.

observer un sarçon et une fille qui se ren-
«pente ses listes sous son

tobe apes

 

vient au college. Le vers
Chas ted que la jeune file les tient contre a pos

- ae
   

td < en à des centaines d'autres, bons bee os
be de La vie quotidienne. les deux sexes des quan
alle temment, et cela tout a fait instinetivement Trot
oof tres du le de hanger «es habitudes que For 0

Crises cans S'en rendre vompte. C'est ainsi que duran
La dernière juerge, on à reconnu un espion qui seta
dexuisé en religieuse, L'espion ne fit qu'une erreur
vu <assesant, il porta inetinetivement les mains vers
lee jambes de son pantalon pout le relever un eu
Ho avait oublié. pour wee fraction de seconde, qu
pritait une jupe !

 

 et en haussant

 

fe

Le garçon tire sur ses gants jusqu'à ce qu'ils soient
en place.

  
  

         

  

I
S
E
R

L'hemme allume sa cigarette bien différemment. I! la prend entre le pouce et l'index et aspire la fumée sans beuger la tête
et sans contracter les lèvres.

—————
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Il ‘s'attaque’ à un sandwich la bouche grande ouverte, sans
souci de l'élégance.

  
   
  

  ey& >
= . —__

Mème si elle a très faim, la femme mange à petites bouchées, Tous les collégiens portent leurs livres sous leur bras. Ils conservent cette habitude plus tard.

délicatement.
tersqu'ils portent une serviette.

Si l'on compare leurs deux attitudes…

L'homme fait souvent le contraire de la femme

 

Il se lave le visage vigoureusement, à grande eau, sans
débarbouillette.

Pour porter ses livres, la jeune fille lie ses bras et serre les bouquins contre sa poitrine. La € ;

Bile fait cela instinetivement. pe 4 femme se love la -esar,méthediquement, avec
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C'est ici que j'habite
Dr Lebon. Merci de m'avoir

reconduite |

 

   

    
Vos traits sont un

 

Je suis seulement
fotiauée.

  

[vou SENTEZ-vOUS Ossez
Dien pour restes

sevle ?

Je regrette de vous /

   

 

    peutirés !

 

  

avoir importuné |

 

 

 

J ourens AU lui demander
quelque chose pour

dormir |

  

Plus tord, à l'hôpital.
r Si vous ne prenez pos de Merci,

mieux, n'hésitez pas à docteur
m'appeler, Mile Lebel | Lebon |

  

Mo seule explication à l'épuisement de

Mlle Lebel est qu'elle trovoille

 trop fort, et même, plus longtemps

Je me
demande

A Pourquoi.

qu'il n'est requis.

 
 

 

 

 

Elle est jolie et séduisante. Elle pourrait tile m'a poru Je devrais peut-être lui C est seulement une impression,
s'offrir des soirées agréables .. préoccupée et tendue, conseiller un exomen mais je crois qu'elle préférera quitter
Mais, outont queie soche, elle n'a les troits médical avant son emploi plutôt que de se

aucune vie sociale, Lies. ef son retour au j soumettre à un

travail, ’ examen.

  
 

 lL | / 1r0p génereux,
Ne pleure pas. Va

A Oui?    
t'acheter je crois.
un autre
cornet ! 7    êtesgénéreux,

    MONSIEUR

SAINT-GALLON          
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Notre monde toujours changeant!

IB GRANDS TRAVAUX Re EnDE GÉNIE

   

   

 

De
Es

  

Le pont de 1a Manche. projet de
$560 nullions. Données - longueur.
25 milles: largeur. 110 milles,
Hauteur, 200 pieds.  
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Au teu au pont, —
certains proposent - : -
un tunnel, le plus =" Tv 3 -

oa du monde, ad -—STsous Calai =Pl iema

7’ '

50 |

Des astronomes croient que
des signaux mystérieux de ee

l'espace émanent d’un satetite ;
à propulsion solaire... : a
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-_ Jance il y à longtemps par
des êtres intelligents autres
que les Terriens,

 

si vos ustensiles sont nettoyés

AVECS-O-S-!
; Vousferez de la meilleure cuisine si vos ustensiles sont
| propres et luisants. Vous ferez des gâteaux bien levés et
délicatement dorés... si vos moules sont propres et luisants.
Ne manquez pas d’employer S.O.S. chaque jour pour garder

vos ustensiles étincelants. Seul S.0.S. vous offre tant
de savon à mousse instantanée—seul S.O.S. est

entrelacé pour garder sa formeet retenir le savon—
seul S.O.S. est à la fois si robuste et si souple.

Ne manquez pas d'employer chaque jour
les tampons S.O.S.—pratiques et utiles. i

Avec S.O.S.

—vous avez fini plus vite

   

  

 

l'art est une question d'équilibre
La 9 e, c'est l'art de compliquer à l'extrême les
mouvements plus simples. Les jeunes personnes que neus
veyens ici démentrent un style de marche qui ne serait peut-être

pas frès pratique rue Ste-Catherine. Pratiquez-le dans votre
salon, mesdames, of vous garderez la taille svelte,  

la

MEILLEURE
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Le chef Emile Mirsekern, du "New Carlton’, vous prepese

La soupe à l'oignon gratinée
=” ; p “mile Hirs ns" “C’est parce que tous parlent

. C'est surtout au Canada que le chef + mile Hirsekorn s'est de votre Loupe À l'oignon que

initié à son métier, mais il a pris goût à la préparation culi-
cette, monsieur Hirsekorn.”

Emile est né en Pologne et c'est dans son pass d'origine “Ce n'est pas très compliqué

qu'il fit ses premières études. Dans l’armée. il fut. en premier "hail New Carlton, c'est

; . . . Ete Lo DOU- plus un tour de main. une sur-

cherie. c'est donc dire qu'il connaît trés bien ce métier qui lui

sert admirablement dans son travail de cuisinier. dé. Moi je la nomme ‘soupe hy-
giénique’ car les clients nous dr-

sur Montréal. mais ce n'est pas en arrivant qu'il {ut accueilli tout dg ils igué il

de go par le trés populaire établissement “Mother Martin” de la quand ils sont fatigués, qu'ils;
ont froid, quand ça ne va pas:

N'ayant pas des parchemins commeles cuisiniers diplômés des . .

grandes écoles. il a dû faire du service ici et là avant de se faire langage,quand. isnesoulpos

arrivent des autres pays et ne peuvent dès leur arrivée exercer

|

jouie, et ils ont l'air heureux.”

leur profession ‘’à plein’. pour employer une expression du Père Et Emile Hirsekorn de nous

Emile accepta donc en premier lieu les fonctions pluvées au ; ;

bas de l'échelle : garçon desserveur, puis commis au comptoir, à DEgros Dsritlestra

sements avant d'occuper officiellement les fonctions de cuisinier. = ; .

Il est aujourd'hui directeur des cuisines de l'hôtel New Carlton. sement, uefeat sauter

jours de 450 à 500 repas à l’une des trois cuisines de cet hôtel qui ce que les oignons émincés de

pendant de très nombreuses années a été connu sous le nom de viennent d'un beau brun.

Emile Hirsekorn a épousé une Montréalaise d'origine tchèque. iroi sse-t-il. à

qui lui donna deux enfants : une fille et un garçon. Ce dernier Lesent précise-til,4fout

est mariée el est mère d’un fils et d'une fille C'est done dire que

Emile Hirsekorn est grand-père et le dit avec pme à qui veut préparéun consommédeBoeuf

— A la maison. faites-vous la cuisine © pas trop épais non plus et une

“Non. dit Ernest, jamais. Je me repose à lu Maison, je Me fois que ce liquide brun est

Puis ma femmeest la gérante de mon foyer. elle est reine et Mai-  gnons sautés qu'on laisse bouil-!

tresse du foyer. Chez moi, je me repose.” lir cing minutes après avoir

ses impusants poêles une soupe à l'oignon dont ii nous donna par aussi un peu de sauce piquante

la suite. la recette si on le désire.

oignons et la sauce sont retirés
et déposés dans des bols indr-

des croûtons, ou cubes de pain
sec. Sur le dessus du bol on dé-

râpé et on place le bol indu--
duel dans un four, sous la flam-

encore un peu plus le dessus de
ette soupe à l'o:gnon.

lient, sans autre chose.”
— Même pas du vin ?

l'oignon, elle se suffit à elle
même, le client choisit dans la

offrons quand nous lui apporton.
l'entrée et le plat principal.

» Poussettes au jambon
avec noix

crème légèrement pimenté
1 tasse de jambon cuit

1 tasse de noix hachées
Mélanger le jambon avec le y

sen petites boules et roule
dans les noix hachées. entiè

V et piquer dans chaque boul
s un fin cure-dent pour servi «€

«

par Arthur Prévost RECETTE :

! ! € A nous vous en demandons la re-

naire dans l'armée polonaise.

de nous dire le chef des cuisines

lieu, affecté au ravitaillement, puis. plus directement à la bou-

veillance, qu'un secret bien gar-

C'est en 1928 qu'Emile Hirsekorn vint au Canada 11 se dirigea Le |
sent qu'ils viennent la manger

rue Windsor; non. il fallait faire d'autres armes. en somme, pour employer leur

reconnaître. un peu comme les médecins et les infirmuères qui NOUS

|

sourire aur lèvres, la mine ré-

Gédéon. dire qu'il choisit toujours des

lunch. enfin aide dans les cuisines. Il passa par quelques établis- che finement, mais pas trop f1-

rue Windsor. face au côté de la gare Windsor, où il sert tous les jamais avec de l'huile, jusqu'à

‘Mother Martin” - è in). ;
lother Martin’ ‘la mère Martin “Faites attention de ne pas

travaille comme télégraphiste, mais suit des cours du soir: l'ainée Pendant ce temps vous avez

l'entendre au boeuf. pas trop clair, mais

détends. j'en ai assez de mon travail de cuisine toute la journée.  bouillant, on y dépose les oi-

Et Ernest retourna hativement à ses cuisines car 11 av.ut sur salé et poivré au goût. On ajoute

Au bout de cing minutes. les

viduels dans lesquels on a placé

pose du fromage de parmesan

me d'une salamandre qui bruntt

‘Puis on la sert chaude au

‘Non, pas avec notre soupe a

gamme des vins que nous lui

s=c=cnsconenennanssasse=

1 paquet de fromage à la

finement haché

» fromage et refroidir. Forme

t rement, Refroidir parfaitement

‘esmseosescesean

Le ritef EMILE HIRSEKORN, des cuisines du New Carlton, rue

Windsor. transtide rci sa soupe @ Loignon, de lu soupwre aur

bols individuels. ‘Photo Marce:

“1... csssanm…an—nennensensennesnennuen=ns===

Pour exciter l'appétit
1* tasse de farme enrichie t, tasse de “corn meal

tamisée enrichi

Fantaisies au taffy
2! lasses de mélange a

biscuits préparé.
1c. a thé de cannelle.
©. tasse de mélasse.

raisins, san: lasse de  
!z ©. à thé de sel ! c. à thé de poudre à pâte noyaur.

‘7 tasse d'eau 1, tasse de shortening 1 © à table de sucre. !

_  Tamiser :a farine b:anche avec le ‘’corn mea: .a poudre de tasse de lat. ;

a pate et le sel. Couper dans le shortening jusqu'a ce que le 2 c. à table de beurre?

mélange re«semb:e à de grosses miettes de pain. Ajouter eau. fondu. !
!, lasse de sucre.
Brasser le mélange à tus

cuit avec le sucre et le lait
vigoureusement avec une four-
thette. Placer sur une plan-
che enfarinée et travailler ia 9
pate légerement. Rouler ent
un morceau de 8 pouces sur §
12 pouces, Saupoudrer de can- g
nelle. Mélanger le beurre, la ®
mélasse, le sucre et le raisin §
bien préparé puis répandre la à
moitié du mélange sur la pâte ?
et rouler comme un rouleau à
la gelée. Couper en 8 tranches
égales. Verser le reste du mé-
lange dans 8 moules à muf-

«fins préparés el placer les
s par-dessus le mélan-

» ge. Cuire dans un four modéré,
1375 d. F.) 15 à 20 minutes. 8
Laisser refroidir 3 minutes §

à puis enlever des moules après q
% avoir détaché les bords. Servir !

une petite quantite a la fois, jusqu'a ce que :e méange xe

tienne ensemble Diviser la pâte en deux. Rou'er une moitié }

en un rectang:e de 10 x 12 pouces. Couper du jambon euit

en 15 morceaux de 2 x 4 pouces; couvrir de moutarde préparée

‘le jambon devra être légèrement plus petit que ie pain

placer :e jambon sur les morceaux de pain: rouïer et couper
en deux. Placer sur une tôle à biscuit, graissée. et faire deux
incisions sur le dessus de chaque rouleau Faire cuire dans un
four chaud ‘425 d. F ) 8 à 10 minutes. Vous aurez 30 de ces
fantaisies.

Maintenant rouler le reste de la pâle en un carré de 12
pouces. Faire cuire 2 c. à table d'oignon tres finement hache

dans la de tasse de beurre. Ajouter ‘a tasse de foi de poulet

non cuit, finement haché et cuire le tout pendant environ 3

minutes en brassant souvent; ajouter '« de tasse de champi-
grons finement hachés, % de c. à thé de sel et 's de c. a thé

poivre. Cuire quelques minutes en remuant constamment.

Ajouter 1 oeuf battu légérement et enlever du feu. Couvrir la

moitié de la pâte avec ce mélange puis replier l'autre moitié
ar dessus le remplissage et presser légerement ensemble.

Servez-vous d'un trés petit couteau à biscuits de forme ronde,

puis couper en genre “sandwiches”. Placer sur une tôle graissée

et faire cuire dans un four chaud (425 à F ; 8 à 10 minutes

Environ 2cieux petits ‘’sandwiches’’. Rien de tel pour

   

 

  
  

      
  

Dessert ou chocolat

3 carrés de chocolat non 4 onces d'amandes rôtses

sucré fondu hachées

ty de c. 8 thé de sel 6 blancs d'oeufs battus

1 e. à thé de vanille 1 tasse de sucre en poudre

Combiner le choculat avec les amandes hachées (après les

avoir fait rôtir au four». Battre les blancs d'oeufs fermement

avec lé sel; ajouter le sucre, 2 € à table à la fois, et battre

jusqu'à fermeté. Jeter dans le mélange de chocolat et d'aman

bien amalgamer. Verser dans un plat allant au four, §

ide forme carree, puis cuire dans un four lent (300 3

6 à 8 services. 1
cere sonememccevss a -

 

des:
beurre,

dF: pendant 45 a 3 minutes

   
   
 

Regarde bien et tu Suuras comment faire

la prochaine fois...D'abord tu mélanges bien

tous les ingrédients. Il faut...

surtout de la bonne farine. Maman dit

de toujours prendre de la furine Ogilvie.

Tu vas voir coume ils seront beaux!

Et bons aussi! c'est la farine Ogilvie qui
fait la diffeérence...et le tour de main,
naturellement.

La farine Ogilvie
est pré-tamisée
Pas besoin de la tomiser
pour les pâtes à pain ou à
levure. Ne tamisez qu’une
fois, pour les gâteaux et

les pâtisseri   

 

LA FARINE Ogjlvie
 

CR



  
Comment faire durer
plus les vêtements?

 

Mon mac achète toujours de bons vetements, mais it tes
use si vite qu'ils durent cavernent plus d'un an. N°4 auraitil pe

 

I existe, en effet, plusieurs
fixons de prolonger la durie
des vêtements pour dames et
pour hommes.
Les robes. Ne portez pus a

meme robe, jupe ou costum
deux jours d'affilée. A porter
les mêmes vêtements jour apres
jour, on les use plus vite. N'im
bibez pas les tissus de parfum
Les dessous de bras protezent
tes vêtements contre la trans
pation. Il faut les brosser a
Unterieur comme à l'exterieur
el les exposer au grand use de
temps en lemps Posez-les sur

 

   

 

des vntres de laine ou rem
lwurrées qui ‘eur conser :
ls formes Dans la
tebe, essayez de les espace

ne se touchent prespour qui
boutons et +Altiuhez    

 

rules. enevez les cent
ti NC Lnussez rien dats va
hie

Les manteaux. Diiichers
teutons du Manteau pour
west afin de n'en pas
#< fassus Brossez avec 4.
dap ef, de temps à autre 7
bses l'asprateur a linge pe.
en en'ever la poussiere qui.
penetre Servez vous de cintr
de ‘iune ou rembourres.
«hes os boutons pour con
a forme des manteaux

Chaussures pour dames. H\
te/ de porter es méme (li.

  
fe  

 

sates deux jours de su
Seivez vous d'une creme po.
sonserver A sOUpesse aus 1
de veau Si Vos soulier- ont
man les TEMP isses on
teats avec de la guen
du papier ot ne |
a une chaleur exce   

  

   

vestes de SIVORR 4 cuir ou

d hue de castor: polissez es
une fois secs. Remp.avez es
talons, les cache-orters et es
<emelies usés; faites-es r
er au Moindre signe d'us

 

 

V'acce vus souliers dans es
formes à chaussures ou dan-
des sues spéciaux. en em
pesant une forme de bois, dy
pichérence

Chapeaux des dames. Bro.
aprés es avoir po:

pacezles dans ieur boue,

 

“ee ‘t *

 

yen de prolonger la durée de ces vetements 7

‘evesz tonte poussière où saeté ,
Ne puttez pas de chapeau de
Pacë à à pue

Paletots et habits masculins.
Ne potter pas le même habit
leux jours de suite A votre
tetoar du bureau, portez de
viens vêtements afin de con
server vos habits dears phe

Placeries sur
instant où Vous

rvez-vous de for
voyez à ce que le

 

et eurs formes
les entres us
sen ever
mes de ho,

 

setents pendent droit «€
cot Bottanner ee vestons of
ren eta! bressez vos pe
thos 1e panty ons (°

 

onftures A 6

  

a (es Vas vetement
Vi i 17 Four prévent

it, sie hee as de pant,
nf vs tudre re oe

no dessous ur
trois (ie.  

 

  

  

   

 

Wee Ne tentez ques

poches

Chaussures d'homme. 1.
Mes CHT hes ses GL
Hassures des dime Peu

tr CINE ADs PU

“nes te

Chapeaux d'homme. I.
te tot spé 1

(re hote
Sevenos Frs ue

eh 4 patant dan

Re overseen es rec
nes Pour un ch

Mai mes € sortez + :

tt !

 

  
Pr ae emeralare Ge

Le disque bon marché
est-il une aubaine ?
Ve vers dans Les pharma

Mattusitrs el res

des ques de disques €
Sat mus Car peur de me
tare rower <i owe jes achete
Comment peuventols couter <

bon marche Var ables

vues les es
Cour ants

el ele

ES vers veutez vous men
ter une discothèque pour ote
eine dotvent medigoe ne

passez pus a ete de eus on

baines, elles valent leur pesant
d'or! Examinez bien les éti-
queltes de ces disques: vous
verrez qu'ils sont l'oeuvre des
grands noms du monde de la
musique. La plupart des gran-
des compagnies de disques ont
maintenant une catégorie ‘’écu-
nomique”, qui se vend deux
fois moins cher que la catégo-
rie régulière.

La plupart de ces disques à
moitié prix sont de nouveaux
enregistrements faits exclusive-
ment pour la catégorie écono-
mique. Les techniques d'enre-
gistrement sont semblables: on
trouve même des disques €
rév” pour la somme de $2.98!

Comment cela se peut-il. di-
rez-vous? Voici: la compagnie
coupe ses prix en deux de 4

 

façons. dant aucune n'affecte
la qualite du disque. Ce qui re-
vient le plus cher, dans la fa-
brication d'un disque, c'est le
salaire des musiciens. Un des
moyens pour éviter un tel dé-
boursement d'argent, c'est de
réenregistrer des enregistre-
ments antérieurs de bonne qua-
lité, dont les frais ont été
amortis par -la vente des dis-
ques a prix plein. On peut en-
core engager des musiciens qui
ne -ont pas encore renommés
et qui ne demandent pas un sa-
laire trop élevé. ,

On peut également réaliser
une petite économie sur la po-
chette du disque. Vous remar-
querez que les pochettes de ces
disques bon marché sont min-
ces et offrent beaucoup moins

|

de protection au disque. La
plupart d'entre elles sont plai-
samment illustrées. mais on n'y
trouve pas,à l'arrière. des notes
sur l'auteur et l'oeuvre.

Les disques qui paraissent
dans la catégorie économique
ne sont jamais annoncés et la
compagnie ne dépense rien pour
leur faire de la publicité. H
faut donc chercher soi-même
un peu partout pour les décou-
vrir — ce qui n'est gucre dif-
ficile, d'aitleurs!

Et enfin, ces disques doivent
se vendre par milliers pour que
la compagnie ‘rentre’ dans son
argent. Aussi les (rouverez-Vous
dans presque tous les genres de
magasins — pharmacies. super-
marchés, épiceries. restaurants.
etc.

 
les CHAMPIGNONS SLACK de Waterloo
sontlivrés quelques heures aprèsla cueillette
Les champignons Slack de Waterloo, cultivés à quelques milles
de votre demeure, sont livres chaquejour à votre fournisseur,
Hs sont si économiques et rehaussent si délicieusement la
saveur d'un plat... Vous pouvez les employer pour vos menus
detous les jours au:

 

si bien que pour un repas degala.
Achetez des champignons dès aujourd'hui.
Essayez-les rien qu'une fois, «L vous he pourrez
plus vous en passer!

Vous pouvez obtenir GRATUITEMENT -
Ja nouvelle brochure en couleurs de *
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42 poges contenant d'excellentes
recelles aux champignons,     

     Écrivez à: Stock Brothers, Waterloo, P Q.

   Les champignons
de Waterloo...
le comble du
bon goût!

HAMBIGNONS
À LA CREME

      
Perché sur un cigare brûlant !

PETER FARRIER surveille sen habile perrequet. Le malin
pourrait bien lvi voler une bouffée de cigare ou se brôler

tes pattes !
 



2
8

s
e
m
a
i
n
e

d
u

11
d
é
c
e
m
b
r
e

19
60

L
E
P
E
T
I
T
J
O
U
R
N
A
L
.

H est très imporiant de met-

tre voire bouche en valeur. La
lèvre pariaite deit répondre à
ces deux nermes : les poinies
de la bouche vis-à-vis des pu-
pilles des yeux et les pointes
du “coeur” de la lèvre supé-
rieure, vis-à-vis des marines.

La plupart des experts
en maquillage sent d'a-
vis qu'il est préférable
de se servir d'un pin-
ceau pour appliquer le 24

reuge à lèvres. Les
centeurs seront ainsi
beaucoup plus précis.
Laeticia aime parfois
appliquer une teinté plus
claire au centre de ses
lèvres. afin de laire res-
sortir le contour. Cela
produit des contrasles
fort jeli<«,

      

    

 
 
 
  
  

 

  
  

 

  

   

  

Suivez ces conseils

ERYNAR ARN

   

ree

La charmante jeune acirice
Laeticia Roman vous le montre
ici: appuyez vos lèvres çon-
tre un mouchoir de papier.
peur étudier leur forme. La
plupart des femmes ont la le-
vre inférieure plus lacge que
lu lèvre supérieure. |Servez-
vous d'un pinceau à rouge pour
arrondie légèrement votre lé-
vre supérieure. Rougissez la
lèvre, et recouvrez-fa de pou-
dre: cela effacera la ligue
naturelle de la lèvre.

       

  

y

 

Q Nous soinmes un groupe de jeunes secrétaires, Quelle

ne fut pas notre surprise, l'autre matin, de voir arriver notre

patron en complet noir mouchelé de rouge vi chemise rouse  

vin, cravate et mouchoir d'ua ton plus foncé, Nous ne peus

vions en cuite nos veux ! Notr

teur dans aa fagon de se vé
atron, toujours si consersa-

.. Mais c'était merveilleux

  

dde le voir enfin sortir des sentiers battus | Tous les horames

devraient eu faire autant.

R. — 11 semble que les hom-

mes commencent à apprendre

ce que vous, les femmes, savez

depuis longtemps : un peu de

couleur ajoute une note de gaic-
té. C'est pourquoi on trouve

dans les nouveaux culoris pour
hommes tant d'olive, de doré.

de bronze et de rouge vin...

cela remplace avantageusement
les tristes couleurs d'antan !

Q. — Avez-vous un moyen pour

faire sécher rapidement les tx

de laine ? Lorsque nous som

mes en voyage, mon mari et
moi, il me demande de lui la
ver ses bas, et s'ils ne sont pas
secs au bout de deux heures.
il pique une crise!
R.— Un truc bien simple

roulez-les dans une serviette de
bain. Cela les empéchera égale
ment de rétrécir. Il y a des
fois où je me dis qu'ap
les hommes sont bien €
d'avoir des Temmes, pour tes
gater et leur laver leurs bas”

Q —Je veux tricoter un chan-

dail à mon ami, pour Noel Il
m'a déjà dit qu'il adorait les
cols montants. Mais e me de-
mande si cela lui irait bien par-
ce qu'il a le visage rond et le
cou très court. Voulez-vous me
dire, aussi, quelle est la cou-
leur qui va je mieux avec %
vert olive”
R—N'allez pas commettre

l'erreur de lui tricoter un chan-

dail à col haut, ni un chandail
a col bateau. L'encolure en V
est tout indiquée pour lui: cela
fera paraitre son cou plus long
Si vous êtes une experte en tri-
cut, essayez de lui tricoter un
cardigan épais à boutons espa-
ces de couleur durée. Ou en-
core. le brun. le tuavon,

jaune bronzé iraient bien asec

le vert olive.
Q. — Pourriez-vous m'indiquer

un bon pli à donner à mon mou-
choir de poube ? Ma femme se
plaint qu’il a l'air d'un chiffon,
la plupart du temps.
R. — C'est trés simple Poser

le mouchoir à plat, soulevez-le
doucement par le centre afin
qu'il forme un cône inversé

Puis, pliez-le et insérez-le dans

votre poche, avec les pointes

sorties d'environ UN pouce. Ne
vous attachez pas inutilement à
ce que les pointes soient égales,
cela donnerait un effet plaqué

  

et forcé. Il y a d'autres plis. |
mais je préfère celuilà. sur-
tout avec les mouchoirs à car-
reaux.
Q. — Qu'est-ce qu'on doit fai-

re d'un homme qui nettoie ses
souliers avec ses mouchoirs pro-
pres et qui les enduit de liquide
nettoyeur pour enlever les ta-
ches de ses habits? Qui les lave.
ces mouchoirs sales et noirs de
poussière ? Toujours moi — et
J'en ai assez !

R. — Décidément, ma chroni-
que ressemble, aujourd'hui, à
un tribunal ou les plaignants
sont les femmes et les coupa-
bles, les hommes ! Dans ce cas
ci, encore une fois, je déclare
que votre mari, madame, est
bel et bien coupable: coupable
de prendre les mouchoirs pro-
pres pour de vulgaires torchons !

nettoyer ! C'est étrange, la
plupart des hommes éprouvent
un besoin irrésistible de salir
un mouchoir sans tache. Que
faire ? Placez toujours un tor-,
chon à côté de la bouteille de
nettoyeur. Ou bien, refusez
énergiquement de laver et de re-

des mouchoirs qui n’ont |passer
pas été employés à bon escient
— c'est-à-dire pour se moucher !
Q—De combien de pouces

doivent paraître les manchet-
tes, et u'ou doit aller la
manche du veston® Mon ami
m'a chargée de vous écrire
pour vous le demander.
R—Voire ami n'aurait ja-

mais besoin de porter des
gants si ses manchettes dépau-
saient de la manche de son
veston de ‘quelques pouces”…
et I ne pourrait pas vous pren
dre la main, non plus! Caleulez | 

environ ‘> pouce Quint a ls

manche du veston, elie dou
s'arrêter à 42 où + pouces <u
bout du pouce.

Q —Je me marie au mous de
décembre. Le mariage awa
lieu en Californie, et ma fiancer
veut que je porte le veston
blanc. Je (rouve que. si la Cali
fornie est la terre du soleil pe:
pétuel, nous serons quand me
me en hiver et que Je devrais
piutôt porter l'habit.
R.—Ne cédez pas, même i

votre fiancée emploie toutes les
ruses pour vous faire chanser
d'idée! Vous avez raison. cher
ami, et faitesle lui compren
dre gentiment. Dites-lui que
vous serez aussi joli garçon en
noir qu'en blanc, et garder
votre veston blanc pour les soi
rées du printemps

 

| Oui, un bon plat de viande
n'est pas complet

sans une bouteille de
Chienti Melini

le roi des chiantis.

Rouge rubis, chaud, d'un
houquet subtil, le Chianti
Melini ne coûte que quel-
ques cents de plus et les
vaut bien

Pour les fruits de mer,
le poisson, et les pâtes
alimentaires, unOrvieto

! Melini_hien entendu!

MARTIN2 ROSSI
CHIANTI
MELINI
OFFICE GENERAL DES GRANOES MARQUES, LILC
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 “Ay cos ou tu n'ourois pos encore acheté ma
“Tu te prepores G rentrer tord ce seit ? erovote pour Neel, tu peurrois peut-être .. .” 

 

 

 

 

   

 
    

   

A
R

 

 

 
   

 

 

 

“Oui, il est ici. . li vient de se lever en chontant, “Nen,je ne toi pos attendue longtemps.
comme dhobitude I Sais. tu qu'il passe 648 autos par heure ici ? “

 

“Je ne vois pas Pourquoi tu es jalouse . . Je ne“Et surtout pos de mélange. Les feuilles d'érable is mb
dans un tos, les feuilles d'orme dans un autre...” tais même pas comment elle s'appelle.“

r
o  
   
 

 

Non.

  
 

 

    
   
 

 

         
 

   
 

i Trois chevreuls : . Vous êtes un
900 livres ! Qu'en un joueur de poker |

4 dis-tu. nemrod. patron !
i Pluche ?

1
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Oh, que j'ai faim ! Je
t pas possibl

de manger
La faim esl une chose

TERRIBLE! Tu n'as jamais été affamée,

=

Non ! Couche toi
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Non ! Je su:s séreus \
M s'agit d’une nouvelle
méthode d'éducation

Mile Fhibotle, comment
aimeriez-vous à inaugurer
une nouvelle méthode

lagogique électro-
Ne nique ?

Si vous songez à me fairefaster pour une idiote,
ne marche pas,

“Enseignement
électronique‘

   

  

      
  

 

 

 
 

  
    

 

  
 

 

Voulez-vous que
Je souleve
Vos sièges ?

Uneciasse À Pe. sulon ouvre où terme les tenctres;
cet autre est pour le système d'air clhima-
tise, il y à aussi les autres qui choisis-
sent les livres: distribuent la papcterie.

Vous voter que
Ce bouton change leje sois la premiere 5

tableau noir en un écran

d'aluminium pour la projection
de films, etc. etc.

  

  

contrôlée
a ‘aide de      

 

  
utiliser a

cette classe
électronique? 5

v           
 

 

   

Cemment
iumez Vous
La nouvelle
methode”

  

Non * Essaxez

le, vous en
serez

émerverlé !

( Je viens d'y
ajouter un

autre bouton.

    

  

  

 

  
 

  
 

 

Procurez-vous

vos jouets modèles

gratis dans

les boîtes à

‘étiquette spéc:ale”

de chocolat

REDTETITY
” PRES

  

Épargnez avec la nouvelle
boîte de 2 1b

“DE CHOCOLAT

  
BAKER

+ M facile à mélanger. Vous pourrez préparer du
Jait au chocolat Jiffy eu du chocolat chaud Jifty
en quelques minutes pour vos enfants |

«© M délicieux. Seul, Jiffy vous donne des breu-
vages au chocolat remplis de ja célèbre saveur
du chocolat Baker,

© 5 bea pour vos enfants! Jiffy augmente la
valeur nutritive du lait. Il procure sux jeunes
un supplément d'énergie alimentaire pour la
classe et je jeu,Tous les modèles sont illusirés en dimensions réelles,
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Mon journal i

Des nouvelles

d'élections |

 
Que

raconte to”

 

   

 
 

 

     

    

 

    

    

 

 

 

pas voter.

Les ?s de la population ne veu en!

 

 
 

OUF| Finie la liste des 500 !

      
    

Maintenant, | v0-5

porader dans la ru:.

OUF | Les “polls” sont Fermés.
Des centaines de citoyens sont
allés voter. J'ai fait una
bonne action.

  

 

  Voter est un devoir civique |

On l'oublie trop Je pors en

compagne pour faire voter

les gens.

     J'appelle 500 personnes !

(bla bla blo).

 
Ailô ?

Robillard, Anatole ? N'oubliez pos

d aller voter, C'est un devoir

 

    

   

    

I vroiment une ôme
d'apôtre civique,

Etphège.

 

Mesdames, messieurs,
exercez votre suffrage |

Cest 1d, à droite |  
  

Mais dis. Elphèga,

tu as oubl::…

Ce:   



 

 

  

 

Russ Winterbothom
LE Dr
LE RÉS
BIENTO

DUPUIS DESCEND DANS .ERVOIR OU GISELE va “T ÊTRE PARALYSÉEPAR LA SOLUTION,
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Le

chloroforme to
profondément
endormie.

 

   
    

ser

 
 

 

 

ENCORE ÉTOURDI
PAR LA PRISE DE
JUDO, LÉO SE
PRÉPARE À SE

DEFENDRE CONTRE
LANGER,

 

      

 
 

 

 
Grsèle dort encore, mais la solution
rorolysante ne | a pas af! ctee

         

 

 

 

 

 «YW Fog UE. Fat. Off.

LA SOLUTION PREPARÉE POUR
LEO ET GISÈLE DEVIENT LE
LINCEUL DU Dr LANGER ET
CE ROX.

 

 

 

  
  

ll était temps de la sortir
Je ne comprends
pas comment vous

ovez survécu, docteur !   
 

 

 

 

Vous savez, le corps + adapter a
tcut. Langer ignorait comment

augmenter la force
de la solution et à la tin

l'effet à diminue|

   

 

MONSIEUR

SAINT-GALLON

  

  Non. La police
viendra les

cueillir avant.

SUR UNE PLANÈTE LOINTAINE, PROXIMA ..

Roi Uchal, nos espions ont Elle doit
revenir

decouvert où se cache notre imme.

diatement!

Mais longer et Kox n’y resteront
pos ossez longtemps pour mourir.    

  

     

    

 

    

  

 

 

 

- Sur lo Terre.

 

Therese . 

 
 
 

 

Constatoe

save!

 

  

  

ANE pa rac!
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J'aime beaucoup livrer le courrier

‘BGux nouveaux mariés dans leur

nid d‘amour |

 

 

 

 

 

 

 

Une surprise pour la nouvelle

petite madame ...  
   
 

 

"CHÉRIE,
TOUT VA BIEN, JE M'AMUSE

BIEN. NE TINQUIETE PAS.
TON

 
   Ns

Va[

 

Vous autres LES HOMMES,
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A cette époque de l’année, alors que la chasse

à la plupart des autres gibiers est close, que
tous les beaux trophées dent neus avions rèvé
courent encore dans les bois, il nous reste comme
consolation la chasse au lié

Pour celui qui l‘action fout en tirant
plusieurs coups de la chasse au lievre est
tou. indiquée et ce de préférence à la chasse
au gros gibier où le chasseur ne tire qu'une
couple de coups de carabine pendant toute une
fin de semaine. Cette chasse est la plus populaire
qui soit; de fait, il se tire plus de cartouches
sur le lièvre sur fous les autres gibiers pris
ensembl N s et chasseurs chevronnés .. .
ces derniers n'osent Je re publiquement...
s'adonnent à coeur | à ce sport excitant qui
demande chez ses adeptes des exercices assez
durs et des connaissances approfondies sur les
habitudes et les moeurs du lievre, les lieux ou
on le trouve et les différentes manières de le
chasser efficacement.

Objet d’une littérature cynégétique abondante,
le lièvre a passé à travers les âges sans tambour
ni _trompet les conquérants Romains le de-

ignai is que les Gaulois et les Anglais
en raffolaient; de plus, en maintes circonstances,
pendant des périodes de famine il a joue le rôle
de sauveur. Nourriture du riche comme du pau-
vre, plaisir du jeune homme comme de la per-
sonne êâgee, recherché par l'expert tout comme
par le débutant, le lièvre mérite certainement
une mention honorable au palmares des gibiers
sportifs.

Le lièvre se distingue du lapin par de plus
longues oreilles et parce qu'il ne creuse pas de
trous dans la terre; il y a aussi le fait que ie
lievre, chaque hiver, change son pelage de brun
roussâtre pour une fourrure toute blanche, d‘ou
son nom de lièvre variable et ce contrairement
au lièvre européen qui reste toujours brun.

Ce changement de couleur du lièvre variable
le rend difficile à voir dans la neige, mais cect
lui joue parfois un mauvais four lorsque la neige
fond à l'automne; il devient aussi une cibie faciie
lorsqu'une neige hâôtive à leu pendant qu'il a
encore son pelage brun.

Nous avons dans notre province deux sortes
de lievres variables: le petit ‘’cottontail” que
nous frouvons près des vergers et des terres
cultivées et le ‘snowshoe’ d'une faille plus
grosse et dont les ruses sont quasi légendaires
avec ses 2igiags, ses entrecroisements des pistes,
ses retours dans ses traces et ses cercles décon-
cerfants.

Le lièvre est un animai nocturne profitant
de la nuit pour faire ses randonnées; il voit
aussi bien pendant le jour. Se nourrissant au
crépuscule et de bonne heure le matin, le lièvre
profite de la clarté et de la chaleur du jour
pour se la couler douce en dormant les yeux
bien ouverls dans un gite temporaire: à ce
moment, rien n'est plus facile que d'abattre ce
lievre bien repu si en réussit a le deloger soit
en donnant des coups de pied aux vieilles souches
et aux racines d'arbres, soit en sautant sur les
amas de branches ou fout ce qui peut lui servir
d'abri. Plus la température sera venteuse et
froide plus il aura un gite profend; avec une
température qui revient à la normale, le chas-
seur aura des chances de le trouver dans un gite
peu profond ou près de ce gite: par contre, si
la neige ou la pluie ont tombé pendant toute la
nuit et pendant la matinée, les lièvres seront
dehors le reste du jour, en train de se nourrir.

Le lièvre cherche teujours le côté où le soleil
frappe et les jours de grand vent, il se mettra
à l'abri dans les endroits où le vent ne porte pas.
A cause de ses longues pattes d'arrière, le lievre
se sauve en remonfant les côtes... deux chas-

ble devront se promener
s ¢ avec un chasseur dans

les creux et l'autre aux endroits plus élevés.
Deux moyens sent à la disposition du lièvre

peur déjouer ses ennemis: la FUITE en déguer-
pissant à toute vitesse ou bien l'IMMOBILITE
sur place en se fiant à sen camouflage avec les
choses envirennantes, il adopte le plus souvent
cette dernière attitude.

La vie du lièvre n'est pas de tout repos et
ses ennemis sent nom : l'homme avec ses

destructeurs, aux déprédateurs
tels que le lynx, le renard, le loup, la belette, te
hibou, sens parler des nembreuses maladies et
des épidémies lersque les lièvres sont en trop
srande densité. Malgré tout cela, le lièvre, s’il
a un bon ceuvert et une neurriture abendante,
se multipliera rapidement avec deux à quatre
portées de petits par année, fout dépendant de
la clémence du climat. La petite famille de ce
rongeur se compese du mâle appelé boug de
Je fem dite hase of enfin des petits levrauts.

Les endroifs propices peur le lièvre ne se
frouvent pas dans les grands massifs forestiers
m plutét dans le bois de cèdre, les jeunes
taillis, les tailles de ins et d'épinettes en
berdure des chemins debois et des clairières.

Sans parler des collets dans lesquels de
nembreux lièvres sent p se au lièvre
se fait plutét avec un
carabine 22 dent la ball
bien que certains chasseurs s'objectent em-

un fusil Ne 12 on alléguant qu'un fusil
n pas un arreseir et que c'est une arme au
diamètre abwsif, ma préférence va cependant
au fusil semi-autematique Ne 12 avec dv plemb

 

  

 

    

 

 

  

   

  

   

     

  

   
    

 

LE CHASSEUR À SON MIEUX

La chasse au lièvre reste
encore la plus populaire

par Michel Chamberland

Ne 4 pour un abattage rapide de I'animal avec
un tir dans la téte ussi pour ne pas endom-
mager la viande. L vre est un animal exc
sivement vulnér. it suffit d'un plomb bien
placé pour l’arrêter: le derrière du lièvre à été
appelé un nid à plombs parce que la plupart du
temps le tir est trop court et ie lièvre est blessé
bry pattes arriere ... il faut donner de I'AVAN-

  
   

 

  

Le lièvre se chasse de plusieurs manières, les
uns préférent se promener seuls dans les bois
en faisant la chasse fine, avec de nombreux
arrêts 3 les autres
font des battues avec deux rabatteurs qui font
les chiens et deux chasseurs postés aux endroits
stratégiques ... cette méthode est la plus pro-
ductive, il faut cependant éviter de faire des
battues dans de trop grands bois. La chasse la
plus classique est celle faite avec des chiens
spéciaux pour le lièvre fels que les beagles ou
les bassets, ce genre de chasse demande beau-
coup d'expérience.

Quel que soit le genre de chasse pratiquée,
le chasseur doit faire vite et tirer le lièvre
aussitôt qu'il le voit et tirer aussi aux endroits
ou un lièvre vient de disparaître, dans 9% pour
100 des cas le lièvre sera abattu à l'endroit où
it vient de se cacher. La chasse avec de nom-
breux arrêts et coups sur les troncs d'arbres
tombés par terre est aussi profitable non seuie-
ment pour découvrir les petits yeux ronds du
lievre dans la neige, mais aussi pour énerver
le lievre qui se cache; devant un chasseur
arrêté, les nerfs du lièvre ne tiendront plus et il
decampera en face du chasseur. '

Les endroits les plus pistés sont les meilleurs
pour la chasse au lièvre: dans fes buissons, il
est impossible de suivre les pistes s’il n’y a pas
de neige, ces pistes sont facilement reconnais-
sables dans les herbages et les coulées. Les bois
les plus fouffus offrent le plus de lievres, le
chasseur inexpérimenté passera de tels endroits
parce qu'il craint ne pas pouvoir épauler et
tirer assez rapidement, le chasseur expérimenté
devinera les endroiis par où passera le lièvre
et firera a la place ou le lièvre a disparu.

L'habitat et la nourriture du lièvre ont une
grande influence sur la qualité de sa chair; il
est aossi recommandé de ne le tirer qu'après les
premières neiges alors que le grain de sa chair
a toute sa délicatessc et son arôme. Pour savoir
si le lièvre que l'on vient de tuer est jeune ou
vieux, il suffit de serrer le lièvre entre les deux
yeux avec le pouce et l'index et si l’os cède
quelque peu, le lièvre est jeune. La peau du
ventre et les flancs doivent être enlevés parce
qu'ils ont un fort goût d'’épinette ou de sapin;
le lièvre doit aussi tremper pendant toute une
nuit dans de l'eau quelque peu vinaigrée peur
faire disparaitre ce même goût. Les gourmets
préfèrent les noisettes de lièvre à la béarnaise
ou à la bordelaise, d'autres ne jurent que par un
bon civet, je tiens cependant mordicus à ma
recette: se servir d'une feuille de papier d'alu-'
minium (aluminum foil), déposer au fond les
morceaux de lièvres, hacher une livre de porc
frais avec les abattis: coeurs, regnons et foies
et y ajouter persil et oignons coupés et placer
le tout sur les morceaux de lièvres, fermer la
feuille d'aluminium; faire chauffer au four à
feu violent pendant une heure et laisser mijoter ‘
pendant deux heures à feu moyen.

Le lièvre procure un double plaisir: plaisir de
le chasser, plaisir de le déguster.

  

Q -Je suis un chasseur de renard et j'aimerais
être renseigne sur l'endroit où je pourrais me
procurer un ‘call’ du renard, c'est-à-dire le cri
du herre blessé ” |

J.G . Haule-Ruére, Chdleauguay. I
R --Vous pourrez vous procurer ce petit ins-

trument chez les marchands qui se spécialisent
dans la vente des appeaux pour les différents
gibiers JL Vanasse Ltee. Gagnon Sports, Omer:
De Serres Ltée et autres.

  
    

Q —Quant à ceur qui font les chiens sur les |
passes de chevreuils, est-ce qu'ils font mieux de
faire du bruit et de japper ou bien de faire le
moins de bruit possible ?

DS, rue Westhill.
R.—Si ceux qui font la battue sont armés et

chassent en même temps. la battue silencieuse est
préférable. S'ils ne sont pas armés, ils devront
faire le plus de bruit possible afin de diriger les
chevreuils vers le lac ou vers les chasseurs postés.
Avant de faire une baitue ou une ‘’passe”’ comme
on dit. il faut considérer le vent, les pistes, In
forme du terrain. les endroits possibles de sortie
du gibier. Dans la battue chassante et silencieuse.
les chasseurs, pour éviter les accidents, devront
de temps en temps indiquer leur position par un
signal convenu. En tout temps. les rabatteurs
devront former une clôture parfaite de manière
que le chevreuil ne puisse la traverser en se
faufilant.

 

Chasseurs, adresses vos questions de la
manière suivante:

M. Michel Chamberland,
Le Petit Journal,
Mentréel 9,  

Innovation sensationnelle !
Une innovation qui saura plaire énormément aux dames est,
sans nul doute, cette espèce de machin Qui ressemble à des
algues,

à

moins que ce ne soit à des tentacules de seiche ou de
pieuvre, et qui sert à sécher les cheveux. On vient de lancer ce
nouveau séchoir a San Francisco. L'inventeur en est l'expert
en beauté Don Mills; it baptise sa création “Jetstream”. Cet
appareil est composé de 12 tubes à air chaud attachés à des

rouleaux qui adhèrent aux cheveux.

 

 

 

   

    

 
   

  

 O—Que pourrais-je donc servir ce soir qui soit
un peu différent?

R—Quelque soit votre menu, madame, on l'ap-
préciera encore plus si vous y ajoutez un
bon vin de table Manor St-Davids!

Rouge ou blanc, le Manor St-Davids rehausse
comme par magie la saveur des mets !

Les vins Manor St-Davids sont les vine de table ies
plus appréciée (et de beaucoup!) au Canada.

Los bors rind canadisns

dé Bright Ç
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"Mon mari veut me quitler pour une autre”

Essayez de le garder

à force d'affection!
# Je viens de decouvrir que mon mari me ment depuis quelques

mois. me disant qu'il travaille tous les soirs quand il ne travailiait

que quelques soirs, se reservant les autres pour une personne

mariee qui travaille avec lui et que je connais. 11 a 34 ans, elle. 23.

Il a l'intention de me laisser
je n'ai jamais vecu que pour
que je suis malade depuis 5 ans. Il me dit que

c'est parce qu'il sait que Je suis maladé. Je suis tellement

ur elle, quand il sait très bien que

i. Nous n'avons pas d'entants parce
artir
ecou-

hesite à

 

ragee que je veux mettre fin à mes jours. Je n'ai personne qui

pourrait m'aider en argent ou qui pourrait me loger, car ma

tamulle est a l'etroit: donc si Jamais ça arrive. qu'est-ce que Je

vais devenir sans lui?

Je ne le reconnats plus, il a toujours ête bon pour mes, ne m'a

jamaus refuse rien et il est aime de tout le monde. mais mainte.

nant le langage qu'il parle et les mots u'it me dit c'est le diable

tout pur! J'ai même pensé l'appeler, elle! Je me dis que le bon

Dieu va peut-être faire un miracle. Je suis en tram de devenir

tolie, Je ne fais plus rien dans la maison et je l'attends. Mon mari

m'a dit qu'il m'avait mariée par pitié et qu'il l'ame d'amour

avec un grand À. et que Je n'ai

heureux avec elle. En tous cas. $
as le droit de l'empécher d'être

‘il me laisse. je me lais-erai aller

Comme ça. j'en aurai fini de souffrir et je debarrasserai le

chemin. Ce que je veux savoir, est-ce que vous pensez qu'un hom-

me qui etait la bonte mème peut se changer en diable comme ça

ou si je peux espérer un miracle du bon Dieu pour lui ouvrir les

veux avant qu'il ne soit trop tard” Qu'est-ce que vous penses de

lui. est-il tou d'esprit ou quoi? Il medit qu'il est fou d'amour.

Ma pauvre amie! Je me met
votre desespoir. Ce doi

COEUR BRINE

s à votre place et je comprends

être terrible! Mais les menaces ne donne-

ront rien, absolument rien. Plus vous pleurerez, plus vous parlerez

de suicide et plus votre mari aura hâte le vous quitter. Votre

seule chance de le garder c'est de lui parler calmement, tendre-

ment, c'est de devenir la rivale dangereuse de son amie, dange-

reuse parce qu'attirante, parce

Faites en sorte que votre

 

quitterait une mère, une soeur, une ma

je vous propose, mais c'est le seu! moyen de

qu’aimable, parce qu'affectueuse.

ne puisse vous quitter parce qu'il

 

sse; c'est difficile ce que
enir votre mari.

 

Et si vous avez des choses à vous reprocher, vis-à-vis de lui,

il

y

en a toujours quand on cherche bien, amendez-vous, afin d'être à

son goût. Un sermon, des menaces ne peuvent rien pour vous

garder votre mari... mais l'amour attire l'amour. Bonne chance!

+ J'ai un Mari Qui a un carac-

tere ditficiie. il a toujours été

injuste envers moi. Il gagnait

un petit salaire et s'offrait le

ski dans le Nord toutes les fins

de semaines. J'ai dû. pour join-

dre les deux bouts. faire de la

couture jour et nuit. II m'a

trompée il y a 12 ans. puis i!

y a quelque temps À m'a appris
qui! avait eu une liaison avec

ane jeune fille. 11 la rencontrait
dans le nord. Il m'a demandé
pardon et i est prêt à recom-
m=ncer a neuf. mais moi je ne

neux oublier le passé. Je vou.

{ras zarder mon mari. il est

tres passionné et je suis froide

J'ai entendu dire qu’il y avait

des médicaments contre la

fraideur. Je vous en supplie.
dites-moi ‘e num de ces remè-
des. Le bonheur de mon mari.

le mien. celui de mes enfants.
»n dépendent

UNE QUI PLEURE

J'ai dû, bien sûr, abréger

votre lettre de 30 pages et,

 

d'après ce que vous m'avez

écrit et ce que j'ai pu lire en-

tre les lignes, les infidelités de
mari sont dues à votre

. Votre mari très pas-

sionné s'attendait à trouver

une partenaire d'égale force au

jeu de l'amour. ll n'a trouvé
qu'une femme aux sens peu dé-
veloppés et qui trouve dégoû-

tants les “trimmings’’ de lac.

te du mariage. La question

n'est pas de decouvrir si c’est

dégoûtant ou pas. Un bébé sale,

c'est dégoûtant pour une voi

sine, ce ne l'est jamais pour

sa mère. Vous n'avez pas su

aimer votre mari plus que vos

préjugés et ce n'est pas un mé-

dicament qui veus changera et

urs mon médecin m'af-

firi qu'un tel médicament

n'existe pas. La volupté pour la

femme, ça se passe d'abord

dans la tête et la vôtre est far-

cie d'idées ‘’contre’’. Soyez en

amour docile et tendre, c'est

déjà beaucoup et essayez d‘ou-

 

  

  

 

L'histoire des gens heureux |
"Les gens neureur n'ont pas d'historre”

fis en ont une mais on la connaît rarement Or t'ai la certr
tude que de Dublies chaque semame l’histoire d'un couple

neureur, l’histoire d'une jeune fille heureuse. d'un 3eune homme

heureux, d'un vrerllard heureux, elc.

Vous pourriez Duiser dans ces lettres des recettes de bonheur des

moyens praliques Dour arriver à être neureux. Je demande donc

auz Gens neureux, quels qu'ils soient, de me raconter comment

de sont arrives au bonheur avec des exemples à l’appui. J'ai

ronfiance que ces messages donneront de l'espoir aux matheu-

reur. “Les gens heureux ont des histoires” et nous avons tous

besoin de ies connalire. J'attends vos lettres, gens heureux ! i

C'est taux

etc. vous ferait du bien

 

par Jonette Bertrand

blier le passé... si vous vou-

lex finir ves jours à deux en

beauté.

4 Je suis une jeune fille de 19

ans. je sors avec un Italien de

20 ans. 11 y a 4 ans que nous

sortons ensemble et je l'aime

beaucoup. Sa famille ne sait

pas qu'il sort avec moi. Ils l'ont
déjà su et ¢'a fait toute une
histoire. S'il y a un mariage

italien. il ne veut pas m'amener

et moi je reste seule à la mai

son et je pleure toute la veil-
lée. ll ne peut pas Mm'amener

chez lui avant qu'il ait Vinten
tion de se marier. T1 dit que
ses parents le trouvent trop

jeune. It est très sérieux, il a

beaucoup de respect pour ses

parents. Je l'aime et j'aimerais

mieux mourir que de le perdre

Je ne peux pas le laisser après

4 ans. c'est dur. Mes parents

l'aiment beaucoup. Je voudrais
savoir ce que vous en pensez
Je vais lui montrer votre ré

pense.
UNE QUI PLEURE

BEAUCOUP

Les amours entre gens de ra-

ces différentes sont décon

lées, non pasparce que les Îta-

liens, les Anglai s All
mands font de mauvais maris,
mais parce qu'ils n’ont pas les

mêmes conceptions de la vie

que nous. Votre histoire l’illus-

tre trés bien. Les Îtaliens ont

des coutumes qui vous vexent.

Les fils ont beaucoup de res-

pect et d'esprit d'obéissance
envers leurs parents, ce que

vous n'admettez pas, etc, etc.

Déjà vous pleurez et je crois

pouvoir vous assurer que si

vous épousez ce garçon, vous

aurez de fortes chances de

pleurer encore, non pas. ie le

répète, parce que c'est un Mau-

vais garçon, Mais parce qu'il

vit différemment de vous. Et

n'allez pas faire la bôtise de ne

pas briser vos amours à cause

de la perte de temps de 4 ans.

Vaut mieux perdre 4 ans que
toute sa vie.

 

    

# Nous sommes mariés depuis

15 ans et nous sommes en

désaccord depuis une couple

d'années Après toutes sorte-

 

Toute correspondance

doit être adressée Je la

manière suivante

Le Refuge sentimental

a s Mme Janette Bertrand

Le Petit Journal,
**ontréal, 9.

Mme Janette Bertrand

regrette d'être obligée Je

refuser toute communica
tion par téléphone. elle ne

peut répondre qu'au”

questions qui lui s>n'

adressées ici.
errs

d'essais, nous en sommes tou

jours au même point. Nous

avons chacun nos torts mais

une erreur qui a été faite, voilà

plus de 10 ans. est-elle pardon-

nable si elle ne peut me repro-

cher rien aujourd'hui? Et voilà

qu'elle fait une erreur à son

tour et elle me dit que c'est

mon change qu’elle me remet

et qu'elle ne regrette rien de

ve qui s'est passé et elle vou:

drait que j'oublie tout. Ce qui

me retient, ce sont nos x en-

fants. car je crois que je ne

pourrai jamais oublier cela

LA PETITE EVE

   
 

 

Menu

gastronomique
070 |

Calories

  
 

  

    

 

 

pods

ries par cuillerée à thé

paivre et de

minute:
Salade superbe: 

 

MENU GASTRONOMIQUE ET BASSES CALORIES. — Une

personne au régime à désormais un avantage énorme. Eile peut

inactire à son menu diététique des mets de gourmets faits aver

des sauces riches el des marmades. Jusqu'à maintenant, ces

mlaistrs étaient: absolument interdits à qui voulait perdre du

Le truc est simple pour préparer un menu gastronomique

à basses calories. I suffit de tricher sur les ingrédients el d'em

ployer par eremple une vinaigrette basses calories que vous

trouverez à l'épicerte. Cette vinaigrette est un ercellent substi

tut: elle possède un goût fin et contient peu de calories. In

vinaigrette à la française ne contient qu'une calorie par cuille

rée à table et la umaigrette à l'italienne seulement deur calo-

Voices un menu gastronemanue ne contenant que 670 calories

le steak Françoise 3 livre. de steak désossé. Sais la tiande

dans une poéle légèrement graissée
:, de c à thé de poudre d'ail: ajouter ! tasse de

vinaigrette à la française basses calories et laisser mijoter une

arresez de vimaigrette basses calories des

feuilles d'épinards et des quarhers de chour-fleurs.

Assaisonner de sel, de 
 

Malgré tout. je veux essayer

une deeniere fois, avant de me

séparer d'elle peut-être. car Je

crois ne plus l'aimer beaucoup

Dites-moi quoi faire ou quo!

lire, qui pourrait m'aider ou

m'éclairer
UN MARI DE 15 ANS QUI

A HATE DE VOUS LIRE

Si je comprends bien, vous

avez frompé votre femme et

elle vous a trompé aussi. Eile

a fait exactement comme vous

et ça vous vexe. Admettez que

ce n'est pas très logique. Pour-

quoi ne pas tourner la page, la

vôtre, la sienne et recommen-

cer à neuf? C'est votre seule

chance d'être heureux. Le passé

est passé, effacé, vous ne vous

souvenez plus de rien... tous

les deux. Ça semble impossi-

ble, mais avec de la volonté et

l'amour de ses enfants, on ar-

rive à tout.

 

 

#& J'ai 18 ans J'ai fait la con-

naissance d'un garçon de 20
ans Bon chrétien. travaillant,
d ne sacre pas. ne fume pas
Nous nous sommes fréquentes
4 mois li me demanda des bai
sers, des cares et même
de me donner à lui. Mais toutes
ces choses lui furent refusées.

Alors, nous mols sommes sépa-

rés il y a 8 mois. Mais j'avoue

que ce garçon. je l'ai aimé.

 

  

   

Avant que nous nous quittions.
we :ui ai dit que, s'il changea.
ma porte lui serait toujours ou
verte Ce qui est arrivé il y a
2 <emaines Moi je l'aime. m.us
ce que Je veux savoir : est-ce
qu'il m'aime vraiment ?

QUEBECOISE EN PEINE

Peut-être vous aime-t-if vrai
ment et est-il décidé à vous
respecter. Peut-être aussi est-it
tenace fout simplement. Vous
le verrez bien dans quelques

mois.

  

 

COEUR BRISE EN MILLE
MORCEAUX — Une Jeune Fille
de 17 ans qui sort avec un hom
me marié se lance volontære
ment sur ie chemin des larmes
et des déceptions. Comptez vos
heures de bonheur € vos heu
res de souffrances, vous verrer
que cet amour ne vous rend
pas heureuse. Songez un mo
ment à ce que pourrait êlre
votre vie avec un amoureux
célibataire: plus de cachette,
plus de mensonges, plus de re
mords. rien que des projels.
de l'espoir, un amour au grand
jour Vous pouvez choisir et, io
vous en prie, choisissez avant
qu'il ne soit trop tard

VIE BRISEE — Votre mar
aime les jolies femmes
“exées” > Devenez une jolie
femme ‘sexée’, c'est possible
avec les produits de beauté, les
lies robes; c'est possible sur
tout avec la ferme volonté de
reconquérir un homme qui,
dans le fond, ne demande qu'à
trouver à la maison ce qu'il
cherche ailleurs. T1 s’est fatt-
gué du menu de la maison, of
frez-lui à la maison le menu
du restaurant. Le jeu en vant
la chandelle.

(suite à la page suivante)
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Recette de bonheur
Je lis souvent dans votre courrier que les femmes se

plaignent que leur mari, sitôt le souper fini, s'installe devant
ia télévision et ne se lève que pour aller dormir. Il part le
matin, reviènt le soir et les jours passent sans que le couple
ait pu se parler. Les femmes hlament les hommes, el moi, un
homme de 45 ans marié depuis 15 ans, je blâme les femmes.
Je les bâme de ne pas s'intéresser à ce qui intéresse leur
mari, à ne savoir parler que du prix du steak ou des laches
effrayantes de la journée. Quand une femme s'est plainte un
bon dix minutes, qu'est-ce que vous voulez que le mari ajoute”
Il se tait. Ma femme n'est pas une sainte. mais elle sait me
recevoir avec le sourire et me parler des choses intéressantes
qui se sont passées dans sa journee, puis elle me tiestionne
sur mon travail, je lui parle des entants. elle me parle de mes
«compagnons de travail. Nous n'avons jamais assez de temps

ur jaser. Nous commentons tel article de magazine qu'elle a
Ta et même la télévision devient sujet de discussion. Nous ne
sommes pas toujours d'accord. mais on sait chacun admettre
nes torts. Et un soir par semaine on sort tous les deux, ciném.
amis ou théâtre. Ma femme c'est plus que ma femme. ©
ma meilleure amie et c'est pour ça qu'on est heureux.

DEUX AMIS
Tenez, vous, j'aurais envie re vous embrasser sur les deur

joues tellement vous reflétez bien ma pensée. tellement vous
nous donnez un exemple concret de ce qu'est l'amitié dans le
mariage. Les jeunes amoureur qui pensent s'aimer alors qu'ils
ne trouvent rien à se dire quand ta ne s'embrassent pas ne
peuvent pas être heureur. Les batsers passés, il reste deur
personnes qui doivent se comprendre. s'entendre pour s'endurer
Toute femme devrait considérer comme le plus beau compli:
ment au monde voire phrase Ma temme c'est plus que vin
femme. c'est ma meilleure ame

 

  

 

   

  

   
Mere, du
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d'accepter
que

“er et

vusle refuge.
Suite de la page precedente

 

LXE PETIE

a Je sus une jeune tie À ; COMPSON AIDE
aus veñant de la campaz . Etes vous bien sûre qu'avec
depuis 3 Mois je me cherche un peu de bonne volonté vous
du travail et je ne peus pue ne pourriez pas recoller tes pots
sn garder, Quand ce nest pus casses ? Si c'est non, essayez
‘e patron qui me renvoie “de vous faire de bonnes amies
mor qui laisse tomber. Je et de bons amis en frequentant
‘als pas pourquoi. mi les centres de loisirs tels que
m'ennuie à en Mourir du. a celui de l'Immaculée-Canception

   

   

 

nostalgie de mon village mi- ou le Manoir à Notre-Dame-de-
»#ne peux retourner chez mo. Grace, Les rencontres sur la
car Jai eu des broustes ave rue me font enormément peur.

 

mes parents Que faire. je ne Pas vous ?
peux tout de meme pas cont, -

 

 

maine et mes parents veulent
fout avoir malgré que je ne
couche ni ne mange chez moi.
Mai j'aurais pensé leur donner
$15 et garder $5 de dépenses.
Non. ma mère veut me donner
$2. Elle m’habille une fois 1'an
el la plupart du temps c'est
du linge donné. A mon avis, je
ne lui coûte pas trop trop cher.
Quand je vais à la maison à
ma journée de congé, et que
je ne veux pas faire ce que
ma mére me dit. par exemple.
ie repassage. elle me punit en
donnant des vacances à mon
ami. Quand je sors avec mon
ami, elle me fait rentrer à 11
heures et seulement le same;
soir, je vais au théâtre où bien
chez les parents de mon ami
Il me semble qu'à 18 ans je
pourrais être comme mes
umies, rentrer au moins à mi-
muit, Si j'ai le malheur de pa--
ser 11 heures. ma mére me
chicane et me dit: “Il y a en-
core de la place pour des filles
comme toi” Je voudrais partir
de chez nous  Donnez-moi un
cofsel svp

  

  

YNLF

Vos parents sont tres séva-
res, un peu trop, à mon avis.
Une jeune fille de 18 ans, qui
gagne sa vie dans une maison
privée où elle couche et mange
devrait pouvoir garder au moins
les trois quarts son salaire
et s'habiller elle-même. Si ses
parents sont très pauvres, elle
peut aller jusqu'à la moitié de
son salaire. Il faudrait que les
parents comprennent que fra-

vailler pour donner tout son
argent à ses parents, c'est tres
décourageant et c'est la meil-
leure façon d’éloigner les en-
fants de la maison. Je pense
aussi qu’une fille honnête de
18 ans peut entrer à minuit
une fois la semaine surtout si
elle à un ami sérieux et si les
parents savent où elle va. En-
fin, c'est mon avis, et vous me
le demandiez ., .

  

en cachette et on veut se ma-
rier mais la vieille chipie ne
veut pas, ele m'a même frap-
pé à la figure et craché sur
moi. Ma bien-aimée me dit que
si elle était enceinte, sa mere
nous laisserait marier, Moi je
l'aime trop pour lui faire cela.
J'ai un bon métier et serais
capable de !a faire vivre. Aidez-
moi, avant que l'on fasse une
bêtise,

COEUR BRISE PAR UNE
FUTURE BELLE-MERE

ll y a sûrement un moyen
d'attendrir cette femme. Etes-
vous allé poliment, gentiment,
une boite de chocolats sous le
bras, lui demander la permis-
sion de courtiser sa fille?
Avez-vous demandé au curé
d'intercéder pour vous auprès
d'elle? Votre père pourrait peut-
être lui parler ? Je suis cer-
taine qu'avec beaucoup de bon-
ne volonté et des gants blancs
jusqu'au coude vous pourriez
la gagner à votre e De-
mandez à votre petite amie de
faire sa part en étant gentille
et douce avec sa mère. Et
n'oubliez pas, ‘on n’attrappe
pas les mouches avec du fiel,
mais avec du miel”, Et ne
croyez pas vaincre votre belle-
mère en rendant sa fille en-
ceinte. C’est une solution idiote
qui ne peut que tout gâcher,

 

 

 

  

# J'ai 25 ans et je sors depuis
; Mois avec une jeune file de
17 ans. Je ‘’ai eue des le pre-
mer soir et je as quelle mé-
ne une vie de debauche. elle
semble avoir toujours besoin
dan homme beau ou add. Je
pense que je ‘aime et je me

; un jour elle pour-
zur aussi ur

Wier pen-

 

       
Avez-vous pensé que le ma-

riage dure 60 ans et plus ?
Pourriez-vous vivre 60 ans et
plus avec ithe jeune fille qui

ses que l‘en ne fait pas que
désirer, que l'en aime, appré-

estime pendant 60 ans et
pi Pensez-vous que ce
jeune fille ferait une bonne mé-
re pour vos enfants ? Interre-
gez-vous sérieusement, votre
ben sens vous conseillera.

  

 

# Je suis mariée, j'ai 4 en-
fants et je serais trés heureuse
si je n'étais pas venue vivre
au-dessus de ma mere. Elle
passe son temps a me dire que
Je ne suis pas juste pour lec
enfants, elle a fait la chicane
entre mes beaux-parents et
moi, elle me boude. me fait
des reproches. se mêle cons-
tamment de mes affaires. Elle
tourne les enfants contre moi.
Que me conseillez-vous. ‘a met-
tre à sa p'ace ou me laisser
mener ?

MICH

Un seul conseil: partir, dé-
ménager .. . loin, c’est la seule
façon de sauver votre famille
du désastre. Votre mère vous
rend ner irritable et c’est
votre famille qui en souffre.
Elle tourne les enfants contre
vous et bientdt votre mari, fa-
tigué de la chicane continuelle,
passera ses temps libres loin
de la maison. Partez au plus
tôt, c'est votre devoir envers
votre mari ef vos enfants.

 

ENTRE VOS MAINS — Ne
faites pins de “parking +
vous arriverez à garder pour
le mariage les idies du ma
riage. Cet hiver. interes<es-
Vous à Un sport. allez patine
où faire du ski. où encore, t:e-
quentez un centre de loisirs SN
à deux vous fusez les ‘ent:
Uens, VOUS APTIVETEZ 4 N 16520

ter

* Mop Mat: à UN am. Ga
<epare de <u femme dem
ans Cet homme a rencontra
une jeune frle of u amer
chez nous Je a avertie a:
Stall Marie. € e à pleure vs

 

  

 

HER à VINTE dsl de Voudts * ! as ches om Lt # Je sus un garçon de 20 an ment comme elle respire, qui eile ‘aimait Are bienaver uliss: quand un + Fos quan et te et Tai connu il v a 3 ans Une se donne à tous et à chacun THERFSErencontre une file sur a cu Va © cts de Mason fv «une file de 14 ans On ses: et des la premiere rencontre, A ;st dut demande de sortir ne ose << eMpusen present ames tout de suite mais sa qui n'a aucune des qualités qui Cette jeuneFille devr | vousiv est-ce qu'il à de bonnes on Po : ben mere ne voulait pas quel. font les épouses compréhensi- être reconnaissante de i‘aveirtentions ? ed si d'est conte hee ede ee enfants Tl Lette ane moi. elle me tra, ves,  aftentives, confidentes, tirée de la gueule du loup. VousFle pout a Jeune fre de» Le fe te SA “ Sof de sue bête On se va amies de leur mari, les épou- n'avez fait que votre devoir.
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LE FOUR DE VOIRE POÉLE AT "nw CETTE APPA-

RENCEZ S'il est graisseux, en: sasse . Cela peut

pâter le goût desretin reali enter Ute cansEr

un incendie,

 
OFF pour enlever la graisse encroûtée, Ensuite servez-

VOUS en une loin pat nos avant que la yraisse ne

S'incrusie à nouveau.

Pd ‘
UTILISEZ LE NETTOYEUR POUR FOURS

ANE dE TARE

  
Nettoyez votre jour en moins

de temps... avee moins de mal

grâce a Kasy-Off. C'est si simple!

Exigez

EASTOFF
A FOUR ETINCELANT METS APPETISSANTS

 

_
EASY-OFF.

Étendez-le. Pas Ge decioitage dangereux A.ec une
«- PAS de laine d'acier qui s es te, nu

d'anmoniaque (balodorant. cu neuf,

UN SIMPLE ESSUYAGE. La grasse russe. ‘es.

nctustée, fond comme par ercrantemen! La ev e-

tite les grilles et même les pacrs colon
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Le cancer du poumon est resté

un défi à la médecine moderne|
Parnu tous les cancers, d'a-

près le docteur H. Overhalt.

directeur de la Overhalt Tho-

racic Clinic, de Boston, le can-

cer du poumon est le plus Îré-

quent chez l'homme et son in-

cidence chez la femme aug-

mente graduellement. Les sta-

tistiques qu'il donne portent

sur 2007 cas.

Optimisme

Cependant l’optimisme règne

chez les médecins, car on s'est

aperçu que. de plus en plus:

a' les dangers d'enlever un

poumon ou une partie de pou-

mon diminuent chaque année.

b' le nombre des tumeurs

opérables augmente:

c le cancer du poumon se

localise davantage:

di devant des lésions peu

étendues. on peut réaliser une

cure efficace en diminuant

l'étendue de l'opération.

Comment se présente le can-

cer du poumon ? Son evolu:

tion. aujourd'hui bien connue

se divise en quatre peériodes.

L'une où la lésion est trop pe-

tite pour qu'on puisse en faire

le diagnostic: l'autre où la ié-

sion se voit à la radiologie ou

à la bronchuscopie, mais ne

donne pas de symtômes: une

troisiéme ou la tumeur est lo-

calisée et donne des signes

d'alarme, enfin, une dernière

où l'envahissement tumoral non

seulement est complet mais

essaime ailleurs. Voilà com-

ment on peut établir l'histoire

climque de l'évolution du can-

cer du poumon, cela est Ce:

tai
Faits acquis

Cette evuiution du cancer du

pouttion est tres longue et dure

plusieurs annees avant mete

de se manitester. Comment la

suion : Un à fait l’autopsie

Je sujets morts d'accidents

4 automobile. par exemple, ou

d'une uutie maladie que pul

monaire. el un à trouvé un

:rand nombre de tumeurs.

plus, on a revu d'anciens films

-ur lesquels on avait noté des

umbres à ce moment inexplica-

bles, films de sujets morts

longtemps apres de cancer du

poumon.
D'autre part, on est certain

qu'il n'existe pas de symptômes

propres au cancer du poumon

et, quand il y en a, ils peuvent

simuler n'importe quelle mala-
die du poumon. Bien plus, il

n'y a pas de symptômes anor-

maux au moment même où la

tumeur est encore opérable
dans de bonnes conditions.

Quand als surviennent, c'est

que le cancer a envahi ailleurs.

Un peut aussi dire que la

suppression du tabuc et l'em-

ploi des antibioliques diminuent

pour un temps des ombres räa-

diviogiques, Mais ge peuvent

que rassurer à tort le malade
et le médecin.

ll ressort de tout cela que

le dépistage du cancer du pou-

mon est aftaire radivlogique

surtout. En principe, on croit

aujourd'bui que toute zone de
densité radiologique anormale
et persistanie chez un adulte

duit etre tenue pour suspecte.

Que faire ?

Aujourd'hui on fait une thora-

cotutive de diagnostic, c'est-a-

dire qu'on ouvre poumon

pour prendre la zone altérée et

l'exarniner au microscope. C’est

actuellement la méthode la plus

sûre ct la plus rapide.

Ce que fait le médecine

La médecine d'abordpropose
le dépistage précoce, en faisant

systématiquement l'examen ra

diotogique des adultes qui fu-

ment, spécialement des hom

mes. L'incidence du cancer du

mon étant de i sur 275 chez
es non-fumeurs, de 1 sur 37
chez les fumeurs modérés et de

1 sur 10 chez les grands fu-

meurs. ces derniers devraient

être examinés radiologiquement

au moins tous les quatre mois

Le fait d'avoir eu une bran-
choscopie ‘examen des bron

ches’ negative n'exclut pas le

cancer. ‘Tout cancéreux avére

ou présumé voit sa condition

respiratoire ameliorée en ces-

sant de fumer et le taux des

survies augmente sensiblement

si On supprime le tabac apres

l'operation
Évidemment. en parlant d'o-

pération, il ne fuut pas se re

porter aux statistiques ancien:

nes qui etaient désastreuse:

Depuis 10 ans toutes les statis

ques opératoires dans les cas

où un poumon était enlevé et

le cancer strictement localise

au poumon se sont sensiblement

ameliorees. Et bientot on pour-

ra parler du cancer du pou

mou avec un oplimisme de

plus en pius grand comme on

parle aujourdhui de certains

autres cancers vu l'on a réussi

à faire un dépistage precuce et

à donner aux malades operes

une survie étonnante, sinon lu
guérison compiete.

" .
Uirradiation des aliments
L'irrudiation a des doses ap-

propriées permet soit de ste

tTiliser ies œuutents, suit de les
pusteutiser.

Pour ta sterilisation, le pro-

duit est nus d'abord en boite

Lirradiation se tat ensuite
ie rayonnement traverse ie ler-

biune et tue es hactertes Le

contenu de lu boite se Conserkte
ars indetiniment.

Des recherches qui se pour-

suivent encore ont pour but de

determiter les doses ae rads

Lien Qui conviennent pour la

stertlisation de chaque aurnent

L'acutite el lu densité, ainsi

que la proportion de matières
soldes, delermunent la gran

deur des doses requises. Plus

l'aliment est dense, plus grande

est la dose necessaire Aussi.
les liquides sont rapidement

sterilises,
C'est l’armée américaine qui

s'intéresse surtout a ces pro-

blemes depuis 1953. On s'est

aperçuqu'on aurait pu employer
d'un mème coup des doses très

fortes irfadiantes au lieu de
celles qui sont nécessaires.

Mais plus ces doses sont for-

tes. pus les changements dans

le gout et la couleur sont
grands.

Si l'aliment ne doit pas être

conservé longtemps, on se Coll

tente d une pasteurisation avec

des doses fables de radio-ac

tivité. Duns cette méthode

seules les bactéries qui se Lrou-
vent à la périphérie sont tuées,
mais l'expérience prouve que

cela suitit pour multiplier par

dix le temps habituel de con

servation de ces aliments. L'in-

tendunce américaine conserve
les pommes de terre parfaste-
ment fraiches et sans germes
pendant 18 mois. De même,
des oranges Irradiées sont con-
servées pendant deux mois et
demi.
Les principales difficultés

rencontrées par les spécialistes
de l'armée proviennent donc du

fait que les mets cuisinés avec

des aliments irradiés ont des

guûts dont le moins que l'on
i dire est qu'ils ne sont

pas orthodoxes. Mais il arrive
parfois que la nouvelle saveur

plaise. C'est ainsi que la trou-

pe en est arrivée à préférer

  

   

tomate
a le

maintenant le jus de

“atomique” à celui qui
goût ... naturel.
En fait, nombre d'experts

pensent que tout se réduit à

ume question d'accoutumance

ls citent en exemple le cas

du lait pasteurisé auquel les

citadins se sont si bien habi-

tués que la plupart préfèrent

son goût à celui du lait natu-
rel.
Le jamhon. les crevettes, le

poulet et le pure stérilisés par

irradiation auraient maintenant

un goût plus proche de celui ©

du produit naturel que ne l'est |

la saveur des imêmes denrces

conservées par la méthode clas

sique de stérilisation à l'uuto

case.
En revanche, il semble que

l'on éprouve des difficultés sé-

ricuses a éviter l'udeur et la
saveur peu agréables que lir-

radiation confère à la viunde

de boeuf

Mêmes problèmes et même

diversité pour les aliments ve-

gétaux: les citrouilles et les

carottes conservent sensible-

ment leur goût naturel, tandis

que le chou-fleur, le céleri et

le chou deviennent immangea-

bles. Enfin. des pêches et de

la compote de ponunes cunser-

vaient un gout et un aspect

satisfaisants six mois apres

irradiation, bien que la com-

pote ait pris une couleur plus

sombre que celle qu'elle avin

avant l'irradiation.

15% de vieillards à Londres
Sur 3.225.000 habitants, 1 y 4

4 Londres 496,000 vieillards.

wit environ 15. de la popula-

tion totale. Le comité anglais

qui a établi ces chiffres prend

en consideration les 144.000
hommes âgés de 65 ans el plus.

et les 354,000 femmes âgées de

60 ans et plus. Ces person:

nes agées sont dans l'ensemble

bien  svignées. Rares sont

celles qui. se ttous ant malades.

ne se font pus soigner. Pour

tant il laut faire une reserve.

si un vieillard tombe malade

en week-end il lui sera souvent

difficile d'entrer en contact

avec les membres du National
Health Service.

Les meines et le cholestérol
Un jour qu'ils se promenaient.

deux médecins américains de
Cleveland (Ohio) aperçurent un

monastére. Ils le visitérent et
ils apprirent par Frère Jérôme.

un beau jeune homme en robe

blanche, que les moines vivaient

dans le silence. la contempla-
tion et l'abstinence : pas de

viande, pas de poisson, pas

de volaille, pas d'ueufs, un peu

de beurre et de fromage.

Rentrés chez eux. les deux

praticiens s'aperçurent que les

moines représentaient un champ

d'expérience remarquable. [Is

se mirent au travail et choist-

rent d'étudier les Trappistes

de deux monastères : dans cha-

cun d'eux, un moine lui-même

docteur en médecine. ieur fa-
cilita la tâche.

It s'agissait d'étudier le taux

de cholestérol parmi ces hom-

mes volontairement soumis à un

régime pauvre en graisses et

de considérer le pourcentage

de maladies cardiovasculaires.
artériosciérose et hypertension
artérielle en particulier
Le cholestérol sanguin était

en effet beaucoup plus bas chez

les moines que chez les hon-

mes sains du même âge de
Cleveland. Mais cela n'empé-
chait nullement les moines fru-
gaux et calmes d'être hyperten-
dus et artériosciéreux, tout
comme les gens du siècle zour-
mands et polissons.

 

  

 

Ce kangourou que le gardien tire par la queue pour l'empêcher

d'aller faire des galipettes, est un kangourou américain:

êté élevé dans les montagnes des Catskill, dans

il a

l'Etat de

New York et vient d'être instalié au 100 de Riverdale, pres

de Toronto.

Contre les

 

insomnies
On fait actuellement l'essai d'une cure nouvelle pour

Linsomnie.
Jusqu'i

qe somnifere
habitude: ils sont bientst un besoin et.

ion recommuatelait tout implement un aqueh one

La plupart des sédatifs deviennent vite une
pour en sentir les

effets, il faut brajoues aucmenter Ta dose

Les sédatifs ont aussi un of
fet cumulatif: 11s donnent "la

gueule de buis”, suscitent pen

dant toute la journée une sen-

sation de depression et de low

deur. qui à son tour active La

crainte“de l'insommnie. C'est ur

vercle vicieux.

Un recommande maintenant

aux personnes sujettes a Vin

sunume d'abandontier les eda

tifs et de prendre à leur place.

chaque matin, un stimulant.

dans certains cas, on suggère

un deuxième stimulant à midi
Ces personnes deviennent beau-

coup plus actives, elles dépen
sent plus d'énergie pendant tou

te la journée: quand arrive le

soir, elles tombent de sommeil

Elles n'ont plus besoin de som-

nifères. Une fois l'habitude pri-

se, on réduit la quantité de sti-
mulants. puis on les coupe com

plètement.

 

Cette méthode a donné «de

bons résultats dans bon nombre

de cas. Soulignons toutefois

qu'il ne faut tenter aucune ex-

périence du genre sans l'avis de

son médecin.

l'aviation pose de nouveaux problèmes

Voici un probleme medics

sûrement inconnu de nos grand

meres: la vue d'un heheopte

re, dans certaines conditions.

produit des effets inattendus

On sait qu'une lumière ch-

gnotante provoque un étour-

dissement chez certaines per-

sonnes, parfois même une sorte

de convulsion qui ressemble à
une attaque d'épitepsie, D'ail-

leurs. on à déjà vu chez les
épileptiques que le scintille-
ment d'une lampe, ou encore
de la télévision, peut causer
une attaque.

Qu'une personne ainsi prédis-
posée monte dans un hélicop-
tère, le mouvement de la voi-
lure tournante de l'appareil,
qui jette une lumière cligno-
tante dans la cabine, pourra
provoquer chez elle une aflaque
On a déjà enregistré le cas

suivant: un pilote se tenail
près d'une piste d'atterrissage
guettant l'arrivée d'un appa-
reil. Les reflets scintillants du
soleil couchant sur les hélices

  

So
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de l'avion provoquèrent chez

lui une attaque épileptique

On connait aussi le cas d'un
aviateur qui subit une attaque
d'épilepsie en regardant le so-
leil à travers le mouvement
des hélices de son appareil, il

n'avait pourtant jamais aupa-

ravant souffert de ce mal.



 

“Calme. Eichmann fixa son
ex-assistant droit duns les yeux
avec une imperceptible ironie.
Depuis toujours, il l'avait soup-
çonné de détourner des objets
confisqués aux Juils au lieu de
les expédier au dépôt central
du Judenreferat. Aujourd'hui, il
pouvait constater qu'il ne s'étint
pas trompé.
“— Les hasards de la guerre,

chuchota Kersten d'un air géné

‘Oui, les hasards de Ja
guerre .., répéta Eichmann,
qui enchaina d'un ton bref : où
sont les autres ?
“—Martin était ici il y a trois

semaines, Il fait la navette en-
tre l'Argentine et le Brésil
Schalk, toujours recherché pur
les Hongrois, se cache en Boli-
vie. Krüger, auquel les Youro-
slaves en veulent, vit dans le
nord du pays.

“—Ft Von Leers ?
“—TI viendra ce soir.
“Le soir même, Johannes von

Leers, l'ancien assistant de
Goebbels, présidait au 863 de
l'avenue Martin Haedo, siège
de l'organisation néo-nazie, une
assemblée composée d'une di-
7aine d'anciens hauts fonction-
naires du Reich, presque tous
recherchés. Mais, ici, ils se sen-
taient en sûreté complete.

‘’Après avoir passé en revue
les problèmes du jour, la guer-
re froide qui sévissait entre les
deux blocs et les succés fou-
droyants du sénateur Joseph
MacCarths. le fameux ‘chas-
seur de sorcières”, on ahorda
les questions peutiques et d'a-
bord la situation d'Eichmann
Tout le monde tomba d'accord
que le nueux pour lus etait de
xe faire voir le moins possible
Pour cel. on puisa dans les
caisses du mouvement pour lui
permettre de créer un élevage
de lapins à Joaquin torina. à
45 milles environ de Buenos At-
re

   

  

 

 

“Six mois plus tard. transfor
mé en paisible petit fermier,
Fichmann, entouré de quelques
centaines de lapins blancs aux
seux rouges, Cornmençaitl ence-
re une fois une nuuvelle vie
‘Une nouvelle vie qui aurait

pu se prolonger indéfiniment
comme au camp de Rosenieim
si, à nouveau, les volontaires
Israchions n'avaient repris la
piste. En effet. Veronika Eich-
mann n'avait pu échapper (res
longtemps à la surveillance des
réseaux. et elle avait ête ropé-
ree près de Buenos Aires. à Oli-
vos, où elle s'était installée avec
ses enfants, Klaus, Horst ef Die-
ter.

‘Les enfants croyaient que
leur père était mort, mais qu'ils
avaient en Argentine un oncle
du nom de ‘Ricardo (Ereh-
mann avait adopté ce prénom
de consonance plus espagnole
que Rudolf), qui clévait des la.
pins quelque part dans la ru
ture.

“Cet oncle, on ne le vosait
pour ainsi dire jamais. Quant a
Veronika Eichmann, lorsque
par hasard elle se rendait à
Joaquin Gorina. elle faisait d'in
nomi les détours, s'arrétant
«n cours de route dans des vil-
lages pour dépister ceux qui au

ent pu la suivre.
Bref. malgré une surveil

lance outente, les volon-
taires n'arrivaient pas à repé-
rer leur proie, et le décourage-
ment commençait à gagner cer-
tains d'entre eux. rés tout.
les informations concernant la
présence d'Eichmann en Amé
rique du Sud étaient peut-être
erronées of cette chasse une
chasse au fantôme.”
Depuis quelques instants, Dov

parlait sans s'aider du dosster
qu'il avait refermé et sur lequ
sa main it a plat. Mani-
festement, lait maintenant
de mémoire et sans doute cn
faisant appel à ses souvenirs
personnels, 1 interrompit le fil
de son récit.
—Je vous al raconté tout ce

que je savais d'Eichmann, et je
pense que vous arrive mainte.
nant à vous faire une idée pré-
cise de ce que représente cet
homme. 11 est possible qu’au
procès certains détails soient ré-
vélées qui modifient légèrement
Jes dates ou la chronologie, ©
  

  

 

  

 

  
    
 

TOUTE LA VÉRITÉ SUR EICHMANN (8)

On localise "Ricardo Klement”. alias Eichmann
n'oubliez pus que ce dossier re-
résente un énorme puzzle dont
es pièces viennent de partout.
D a fallu les ajuster, les recou-
per. les faire comcider. Forcé-
ment, il y a des lacunes que
seul Eichmann lui-même pour-
rait combler. Mais dans l'en-
semble. croyez moi, vous en
savez actuellement sur lui plus
que la majorité des Israéliens
eux-mêmes.
—Encore une question, Dov.

Il manque à votre puzzle une
pièce importante sans laquelle
histoire est incomplète.
Dov sourit.

—Je sais. Vous voudriez sa-
voir comment en fin de compte
nous sommes retombés sur la
trace d'Eichmann et les événe-
ments qui ont immédiatement
récédé son enlcvement. Mal.
icureusement, mon cher Vic-
tor, cette histoire-la ne m'ap-
partient plus. Je la connais,
bien sûr. dans es grandes li-
Enes. mais je préférerais que
d'autres vous la racontent
D'autres qui la connaissent sur
le bout des doigts parce qu'ils
l'ont vécue. Tenez. J'ai prépa-
ré a Votre intention une liste des
noms de quelques amis a Istan-
bul. Bruaelles et Paris. Allez
les voir de ma part Dites-leur
ce que je Vous a raconté et de-
mandez-leur de compléter vos
formations 11<  refuseront
peut-être, eur ectte affaire est
encore Then recente, mais ils
sivent Ce que vous avez fait
pour notre cause en 1448 et.

ss veulent parier. C'est a veus
et a personne d'autre quais
confieront leurs secrets

Un Canaletto trahit les nazis
Quelques tours apres mon en-

trevue avec Tha qe recess
d'Halie un calls de mon jour.
naf Les evenements en Turquie
se deroulment ivee rapidité
vers un denouerient fatal pour
Le regime Menderes 1 fallait
etre sur place Je pris le pre-

ma poche,

  
 

 

mer avion. Plans
fenportar Ja Liste que Dov m'a-
\ remise

Dans une rue étroite de Beye-
Frot, un quatter d'Istanbul. je
rencontra an ain Weiss,
emploxé d'une ligne de naviga-
tion II me donna quelques in-
formatians utiles, mais me re-
commanda surtout d'aller voir
de sa part à Belcrade un am
qui revenait precisement d'Ar
gentine
=tes lui que c'est moi qui

vous envoie GG pourra sans
doute mieux que personne com-
pleter ce qui manquait a Dov
Weiss me criffonna une adres

« a Belgrade.
Dans une ruelle donnant sur

le boulevard du Marechal Tito.
a Belgrade. jan trouvé G
dans son bureau. un homme
aux veux vifs et cliars qui nar
chait en boiant

- Un souvenir de

   

  

la querre

ep
lallostes nu a

  

dit-il en se tapotant la cuisse,
souvenir d'une gangrene. L'an-
née 1942 fut une année dure
dans les montagnes de Bosnie.
Ja Wehrmacht nous traquait
jour et nuit, Bah! Apres tout,
je ne m'en suis pas trop mal
tiré 1
Rapidement, je lui fis un ré-

sumé de mon entretien avec
Dov. D m'écouta attentivement
sans m'interrompre.

—Je vois, dit-il lorsque j'eus
terminé. Dov vous a laissé au
moment ou nous commencions
à croire qu'après tout Eich-
mann était peut-être bien mort,
commele bruit en avait couru.
En fait, vous le savez, il était
établi pres de Bucnos Aires
comme éleveur de lapins. sous
le nom de Ricardo Klement.
Mais cela. évidemment, nous
Vignorions.
“Ce fut grâce à un Juif géor-

£ien arrivé en Argentine en 19-
35 que nos hommes retombe-
rent sur la piste d'Eichmann.
et cela d'une manière tout à
fait étonnante
“Cet homme intriguait nos

services, car il changeait as<cz
volontiers d'identité. 11 préten-
dait tantôt se nämmer Adolf
Tauber. puis à d'autres il se
présentait sous le nom d'A
tase Beridzé. En fuit. l'enquête
que nous menâmes a son sujet
avant de l'accepter parmi les
“volontair montra qu'il s'ap-
peliot en réalité d'un troisieme
nom. Si vous le voulez bien.
nous continucrons à l'appeler
Beridze
“Ce Beridzé avait été snus

les ordres du marechal Tolbou-
kine. Il avait commandé entre
autres le 6e régiment du NK -
V D. qui contrôlait la fronticre
austro-hangroise et qui sur ses
ordres avait laissé passer — en
dépit des instructions de Stu-
ime — plusieurs centaines de
Juifs hongr qui voulaient La-
ener la Palestine. Plus tard. ce
même Beridze avait desorté les
rangs de l'irmée rouge pour
suivre sa maitresse, une jeune
Juive nommée Moussia Leven
Tous deux habitérent successi-
sement Bruxelles et Paris. puis
s'expatrièrent en Argentine.
VA Buenos Aires, il se maria

avec sa mMultresse qui, elle.
etait Hiée avec la communauté
Juive et quelques-uns des ‘’vo-
lontaires”. En quittant la Hon-
grie. il avut emporte avec lui
un certain nombre de dossiers
de nazis de premier plan. H
connaissait aussi certains de-
tls sur l'entourage de Pave-
hitch par les Ms yougosia-
ves qu'il avait rencontrés
dapest, avant que Belgri
n'ait rompu avec le Kremlin
De plus, toujours en Hongrie.
i avait éte charge d'enquêtes
importantes et à ce titre il avait
eu l'occasion d'interroger un
: ertain nombre d'AMllemands

  

  

 

   

 

  
  

 

Dans la maison qu'Eichmann s'était fait construire & Bancatari,
dans la banfleve de Buenes Aires, Verenika Eichmann s'est
installée avjeurd'hui avec ses enfants. La voici avec son der-. Instal

nier fils, Ricardo Francisee, né en

 
EICHMANN n'en était pas à une identité près pour échapper
aux ‘‘volontaires’’ qui le traquaient. Sous le nom de Ricardo
Klement, il se fit éleveur de lapins angoras à Joaquin Gorina,

près de Buenos Aires. .

dont quelques uns avaient tra-
vaillé avec Bichmann

‘’Beridzé etait dene pour no-
tre réseau une recrue précieuse
non seulement parce qu'il sa-
vint beaucoup de choses sur les
criminels de guerre, mais parce
que c'était un spécialiste des
services secrets. I! fut chargé
de <'uccuper de |affaire Ewh-
mann.
‘Avant d'aller plus loin et

pour que vous compreniez com-
ment Beridzé parvint à locali-
ser Eichmann, il faut que je
vous présente un personnage
qui va jouer un role primordial
duns la suite des événements.
C'est un Allemand nommé Kurt
Scherl qui habite Buenos Aires.
aux alentours de Bartholomco-
Mitre. Dans son vaste apparte-
ment. deux pièces sont réser-
xèes à une collection d'oiseaux
v de perroquets et de per-
ruciies dont Scherl ne laisse à
sucun domestique le soin de
uettuyer les caces, I y a une
raison à cela, car derrière ces
cages se trouvent une rangée
de classeurs contenant le fichier
complet de l'organisation néo-
nizie en Argentine. organisée
par Johannes von Leers et dont

herl est l'ame a Buenos Ai-
res

“Fils d'un officier prussien,
Scherl “etait dans sa jeunesse
enrôlé dans les Freikorps de
Luttwitz et avait ticipé au
putsch de Kapp Berlin en
1920. Jugé avec d'autres clé-
ments nationaux-secialistes dans
l'affaire Schlageter par les tri-
bunaux de Rhénanie. i! avait dù
quitter FAllemagne et s'était
établi en Argentine, comme re-
présentant d'une usine de maté-
riel électrique. Mais à partir de
1933 il avait fait de nombreux
voyages en Allemagne et y était
demeuré à partir de 1996. C'é-
tait un des membres les plus
actifs des deux organisations de
propagande et d'infiltration na-
tie à l'étranger, l’une à Ham-
bourg dirigée par Wilhelm Boh-
le, l'autre à Munich sous la di-
rection de Wagner,
“Au début de ta rre il ac-

compl de multiples missions
pour l'espionnage alleman
dans le secteur Se ane ue
aline, puis un peu plus
fut chargé de missions spécia-
les au sein de la SD.
“Une de ces missions le con-

duisit à Budapest. où il colla-
bora activement avec  Eich-
mann, Günther, Abermeit et
Novak. Or, quelques semaines
avant la le nazie en Hon-
grie, Scherl tomba sur une

  

  
  

   

 

  

 

‘grosse affaire*. Un de ses
spécialistes” de la Judenfra-

fe lui rapporta qu'un certain
baron Schoenbrunn. apparenté
à la famille des comtes Andras-
sy, possedait une des plus bel-
les collections de tableaux et
de iades de iiongrie et peut-etre
même d'Europe. Scherl upprit
aussi que le baron n'etait pas
aryen 100 p. 140. et ce détail
lui donna une idee muritique.
Après avoir pris contact avec
Kersten et Gunther de la sec-
tion 4A 4B a Berlin, il fit ar-
réter le malheurcux baron com-
me “halbjude™ ‘demi-Juif) et
s'empressa de confisquer les
Canaletto. les Trtien, les Breu-
ghel et la collection de jades,
en promettant au détenu de l'en-
voyer par le prochain convoi à
Auschwitz s'il elevait la moin-
dre protestation.

‘Avec l'aide de Novak. qui
avait une priorité de transports
auprès de la Wehrmacht, Scherl,
par l'entremise d'Otto Kersten,
auquel il avait cédé une partie
du magot. parvirt à expédier
la collection du vicux baron non
pas dans les depots du “Juden-
referat” à Berlin, mais à son
ropre entrepôt au Lichtenstein.
Lorsque la Welhimacht quitta
Budapest, les caisses contenant
une des collections les plus ri-
ches d'Europe étaient déjà en
sûreté dans les caves d'une
banque privée de Vaduz. Puis
’ russe de Malinovsky en-
tra à Budapest et lihéra des
milliers de détenus, que les na-
zis dans leur retraite hâtive
n'avaient pas eu le temps d'ex-
pédier vers les camps de con-
centration. Le baron Schoen-
brunn, ayaique avant perdu une
dizaine de kilos. vivait encore
ct s'empressa d'aller trouver le
colonel Beridzé de la N.K.V.D.
pour lui raconter ses malheurs
et tenter de récupérer ses tre.
sors.

“Ce dernier constitua un dos.
sier complet des objets volés
au baren. y compris le. catalo-
gue photographique des ta-
bleaux. parmi lesquels un pay-
sage de Canaletto tres beau et
très caractéristique. La photo-
graphie de ce par se (rou.
vait encore dans es iers de

lorsqu'il débarqua
Buenos Aires, et xa surprise fut
immense lorsqu'un jour. flânant
sur le Corrientes, il vit la toile
en question exposée chez un
antiquaire.

A suivre

Tous drois réservés
“Le Petit Journal”
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